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Réunion du GouveRnement:

Plusieurs secteurs à l’ordre du jour

Le Premier ministre, M. Nadir 
Larbaoui, a présidé, mercredi, 
une réunion du Gouvernement 

consacrée à l’examen de textes de 
loi et à la présentation d’exposés 
relatifs à plusieurs secteurs, indique 
un communiqué des services du 
Premier ministre, dont voici le texte 
intégral :
“Le Premier ministre, Monsieur 
Nadir Larbaoui, a présidé, ce 
mercredi 12 mars 2025, une réunion 
du Gouvernement consacrée à 
l’examen du projet de la stratégie 
nationale multidimensionnelle 
de lutte contre la drogue et les 
substances psychotropes pour la 
période 2024-2029, que Monsieur le 
Président de la République a chargé 
le Gouvernement de l’élaboration, 

pour assurer la lutte et la prévention 
contre ce phénomène et faire face 
à ses graves répercussions sur tous 
les plans sécuritaire, économique, 
social et sanitaire.
Dans ce cadre, le Gouvernement a 
examiné les moyens de renforcer 
le cadre législatif de répression 
des différents infractions liées 
aux drogues et aux substances 
psychotropes, notamment à travers le 
durcissement des peines applicables 
aux infractions liées aux drogues 
et en adaptant les dispositions 
procédurales de leur poursuite.
Le Gouvernement a également 
examiné la mouture finale de 
l’avant-projet de loi relative aux 
wakfs, à la lumière des orientations 
de Monsieur le Président de la 

République.
D’autre part, et dans le cadre de 
la création de pôles universitaires 
d’excellence dans certaines 
spécialités et le renforcement 
du rôle économique des 
universités, leur ouverture sur 
leur environnement national et 
international, et le renforcement de 
leur visibilité et de leur attractivité, 
le Gouvernement a entendu une 
communication sur le projet de 
création de pôles universitaires et 
l’implantation d’interfaces au sein 
des universités, ayant porté sur un 
ensemble de mesures pratiques et 
organisationnelles pour mettre en 
œuvre cette approche.
Le Gouvernement a également 
examiné un projet de décret 

exécutif portant approbation du 
renouvellement de la licence 
d’établissement et d’exploitation 
d’un réseau de communication 
électronique ouvert au public 
par satellites de type GMPCS 
et de fourniture de services de 
communications électroniques au 
public, attribuée à la société Algérie 

Télécom Satellite Spa.
Enfin, le Gouvernement a entendu 
deux communications sur la situation 
du marché national durant le mois 
sacré du Ramadan et les différentes 
mesures prises pour assurer son 
approvisionnement, notamment en 
produits de large consommation”.

Haddadi prendra ses fonctions jeudi en tant que 
vice-présidente de la Commission de l’UA

Les Accords d’Evian thème d’une conférence à Alger

L’ambassadrice d’Algérie 
à Addis-Abeba et sa 
représentante permanente 

auprès de l’Union africaine (UA), 
Selma Malika Haddadi, prendra ses 
fonctions jeudi en tant que vice-
présidente de la Commission de l’UA, 
en remplacement de la Rwandaise 
Monique Nsanzabaganwa, dont le 
mandat est arrivé à terme.
Mme Haddadi a été élue le 15 février 
dernier au poste de vice-présidente 
de la Commission de l’UA avec un 
total de 33 voix, à l’occasion du 38e 
sommet de l’UA.
Elle a vaincu la candidate marocaine, 
éliminée au sixième et avant-dernier 
tour, alors que les candidates 
libyenne et égyptienne se sont 
retirées respectivement aux premier 
et troisième tours.
Mme Haddadi avait déclaré à la 
presse, à l’issue de sa prestation de 
serment, que sa victoire à ce poste 
était “un nouvel acquis pour l’Algérie 

sous la conduite du président de 
la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune”, exprimant sa gratitude 
au président de la République ainsi 
qu’au ministre d’Etat, ministre 
des Affaires étrangères, de la 
Communauté nationale à l’étranger 
et des Affaires africaines, Ahmed 
Attaf, pour la confiance placée en sa 
personne.
Mme Haddadi avait ajouté que 
cette élection reflétait “la place de 
l’Algérie et sa profondeur africaine, 
mais témoigne, également, de 
la confiance placée par les pays 
africains en elle et en sa direction 
judicieuse”, soulignant que l’Algérie 

“a toujours joué un rôle prépondérant 
au sein de l’Organisation de l’unité 
africaine (OUA) et maintenant au 
sein de l’Union africaine”.
“Nous allons poursuivre ce travail 
pour hisser son nom et son drapeau 
à travers notre direction clairvoyante 
de l’organisation, tant sur le plan 
administratif que financier”, avait-
elle dit également.
Mme Haddadi, 47 ans, est présentée 
par ses pairs comme une diplomate 
aguerrie, qui cumule plus de deux 
décennies d’expérience en faveur 
de la paix et de l’unité du continent. 
Elle a occupé, de mars 2023 à avril 
2024, le poste de directrice générale 
Afrique au ministère des Affaires 
étrangères. Elle a été, entre 2019 et 
2023, ambassadrice extraordinaire 
et plénipotentiaire au Kenya et au 
Soudan du Sud.
De 2015 à 2019, elle a occupé 
le poste de ministre conseillère 
et cheffe de mission adjointe à 

l’ambassade d’Algérie en Ethiopie et 
auprès de l’UA.
De 2013 à 2015, elle a été sous-
directrice du développement social 
au niveau de la direction générale 
des affaires politiques et de la 
sécurité internationale du ministère 
des Affaires étrangères.
Sa principale mission à ce poste 
était de préparer et de coordonner 
la participation de l’Algérie aux 
discussions mondiales sur les 
questions liées à la famille, aux 
femmes, aux enfants, à la santé, à la 
jeunesse, aux personnes handicapées, 
au sport et aux personnes âgées ainsi 
qu’aux Objectifs de développement 
durable.
C’est elle qui a dirigé avec doigté le 
bureau algérien pour les réfugiés et 
les apatrides à la direction générale 
des affaires juridiques et consulaires 
du ministère des Affaires étrangères 
de 2012 à 2013.
Auparavant, elle a occupé le poste 

de conseillère et cheffe de la section 
politique au sein de la mission 
permanente de l’Algérie auprès des 
Nations unies à Genève.
Pour cette élection, Mme Haddadi 
a proposé une vision nouvelle 
enracinée dans son “dévouement 
à l’Afrique” ainsi que dans sa 
“loyauté” et son “engagement” 
envers l’UA. Elle s’est engagée à 
recentrer l’action de l’UA autour 
des objectifs fixés par ses pères 
fondateurs.
Outre le renforcement de la gestion 
administrative et financière de 
la Commission de l’UA afin 
d’instaurer la culture d’efficacité, 
de transparence et de redevabilité 
à tous les niveaux, Mme Haddadi 
s’est engagée à promouvoir les 
principes du panafricanisme et de 
l’unité africaine. Elle s’est fixée pour 
objectif de consolider la confiance et 
la synergie entre la commission et les 
Etats membres de l’UA.

Rassemblement national 
démocratique (RND) 
a organisé lundi soir 

une conférence sur les Accords 
d’Evian 18 mars 1962, ayant 
braqué la lumière sur les 
différentes dimensions de ces 
accords.
Lors de cette conférence qui a 
vu la présence des membres 
du Bureau national du parti 
et de ses militants, ainsi que 
de nombre d’enseignants 
universitaires, le secrétaire 
général du parti, Mustapha 
Yahi, a souligné que ce rendez-
vous “se veut une tribune de 
débat et d’échange des vues, au 

regard des mutations accélérées 
que connait le monde”, estimant 
que cette lecture des Accords 
d’Evian “intervient dans un 
contexte qui nous contraint à 
une réflexion sur les relations 
algéro-françaises dans une 
dimension historique, en 
s’appuyant notamment sur la 
référence politico-juridique sur 
laquelle elles ont été établies 
mais aussi sur le cours de ces 
relations après l’indépendance”.
“Il ne s’agit pas d’un simple 
traité éphémère, mais plutôt du 
couronnement d’une guerre de 
libération nationale menée par 
le peuple algérien avec bravoure 

et détermination afin d’arracher 
son indépendance, une guerre 
qui lui a couté des convois de 
chouhada et un lourd tribut”, 
a-t-il soutenu.
Ces accords sont intervenus 
également, ajoute M. Yahi, 
pour “(...) dessiner les contours 
des relations entre les deux 
pays, après des décennies 
d’occupation abjecte”.
Dans le même sillage, M. Yahi 
a dénoncé “les tentatives visant 
à réduire les Accords d’Evian 
aux questions de migration ou 
de mobilité humaine”, ce qui 
témoigne d”une vision étroite 
et superficielle voire d’une 

instrumentalisation politique 
par l’extrême droite (française) 
qui fait fi de la vérité historique 
et du contexte politique et socio-
économique de la teneur de ces 
accords”.
A cet égard, il a fait part du rejet 
par son parti de tout “chantage, 
marchandage et pression de la 
part de l’extrême droite française 
et ses porte-voix médiatiques”, 
saluant “les positions 
réfléchies de certains courants 
et personnalités politiques 
et médiatiques français qui 
rejettent l’escalade et tiennent 
compte de la profondeur des 
relations bilatérales”.
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Guerre d’Algérie :
Un documentaire sur les crimes de l’armée française retiré 

de l’antenne de France 5

Sabrina Sebaihi, députée d’origine algérienne, visée 
par des menaces de mort en France

Dans un contexte 
diplomatique tendu 
entre la France et 

l’Algérie, et alors que les 
débats sur les crimes coloniaux 
continuent de diviser l’opinion 
publique, un documentaire 
inédit intitulé « Algérie, sections 
armes spéciales » a été retiré de 
l’antenne de France 5, cinq jours 
avant sa diffusion initialement 
prévue le 16 mars. 
Réalisé par Claire Billet et basé 
sur les recherches de l’historien 
Christophe Lafaye, ce film 
révèle l’utilisation systématique 
d’armes chimiques par l’armée 
française pendant la guerre 
d’Algérie (1954-1962). Bien 
que déprogrammé à la télévision 
française, le documentaire 
sera disponible en ligne dès ce 
mercredi 12 mars.

Une histoire longtemps 
occultée

Le documentaire s’appuie sur des 
archives récemment déclassifiées 
et des témoignages inédits pour 
mettre en lumière une pratique 
méconnue : l’utilisation de gaz 
toxiques contre les combattants 
du FLN (Front de Libération 
Nationale) et les populations 
civiles algériennes. Ces armes 
chimiques, principalement 
déployées dans les montagnes 
de Haute-Kabylie et des Aurès 
entre 1957 et 1959, ont causé la 
mort de milliers de personnes, 
dont de nombreux civils.
Christophe Lafaye, historien 

spécialiste en histoire militaire et 
chercheur associé à l’université 
de Bourgogne, a exhumé des 
documents attestant d’une 
politique délibérée d’utilisation 
d’armes chimiques, orchestrée 
au plus haut niveau de l’État 
français. 
Parmi ces documents figurent 
des télégrammes datant de 1956, 
dans lesquels le ministre de la 
Défense de l’époque, Maurice 
Bourges-Maunoury, autorise 
explicitement l’emploi de « 
moyens chimiques » en Algérie.
Une stratégie militaire organisée
Les recherches de Lafaye 
révèlent que ces opérations 
ne relevaient pas d’initiatives 
isolées, mais d’une véritable 
doctrine militaire. Dès 1956, 
des unités spécialisées, baptisées 
« sections armes spéciales », 
ont été créées pour mener des 
attaques chimiques. 
Ces unités, formées à Bourges, 
étaient équipées de matériel 
spécifique pour épandre des 
agents toxiques dans les grottes 
et zones montagneuses où se 

réfugiaient les combattants du 
FLN.
Le documentaire met en avant 
l’utilisation d’un mélange 
chimique particulièrement létal, 
le CN2D, composé de cyanure, 
d’un dérivé de l’arsenic et d’une 
terre siliceuse ultrafine. 
Ces substances, déjà utilisées 
pour le maintien de l’ordre dans 
les colonies, étaient déployées 
à des concentrations mortelles 
dans des espaces confinés 
comme les grottes, provoquant 
des œdèmes pulmonaires et des 
asphyxies rapides.

Un massacre oublié : 
Ghar Ben Chattouh

Parmi les événements les plus 
tragiques documentés figure le 
massacre de Ghar Ben Chattouh, 
dans les Aurès, le 22 mars 
1959. Ce jour-là, environ 150 
personnes, dont de nombreux 
civils, ont péri sous l’effet des 
gaz toxiques déversés dans 
un complexe de grottes. Ce 
drame illustre la brutalité d’une 
guerre où la distinction entre 
combattants et non-combattants 

s’est souvent effacée.
L’utilisation d’armes chimiques 
par la France pendant la guerre 
d’Algérie soulève une question 
fondamentale : comment 
cette pratique a-t-elle pu être 
justifiée malgré la ratification du 
Protocole de Genève de 1925, 
qui interdit l’usage de telles 
armes en temps de guerre ? 
Selon Christophe Lafaye, les 
autorités françaises ont exploité 
un artifice juridique en qualifiant 
la guerre d’Algérie d’ “opération 
de maintien de l’ordre” plutôt 
que de conflit armé international. 
Cette qualification permettait 
de contourner les obligations 
internationales de la France.
Malgré l’importance de ces 
révélations, une partie des 
archives reste classifiée, 
empêchant d’établir un bilan 
précis des victimes. Le silence 
des institutions françaises sur 
cette question reflète la difficulté 
persistante à affronter certains 
aspects controversés de l’histoire 
coloniale. « Les Algériens ne 
demandent pas de repentance ni 
de réparations. Ils veulent juste 
que la France reconnaisse ce qui 
s’est passé », affirme Christophe 
Lafaye.

Une déprogrammation 
controversée

La décision de France 5 de 
déprogrammer le documentaire 
a suscité de vives réactions. La 
chaîne a justifié ce choix par 
des « impératifs d’actualité », 

en référence au conflit en cours 
entre l’Europe et la Russie. 
Cependant, nombreux sont ceux 
qui y voient une forme de censure, 
notamment dans un contexte de 
tensions diplomatiques entre la 
France et l’Algérie.
Le documentaire a déjà été 
diffusé en Suisse le 9 mars sur 
la chaîne RTS (Radio-Télévision 
Suisse) et reste accessible sur sa 
plateforme en ligne, bien que 
géobloqué hors de Suisse. 
Claire Billet, la réalisatrice, a 
exprimé son impatience quant à 
une nouvelle date de diffusion 
en France, espérant que ce film 
contribuera à une mémoire 
apaisée entre les deux pays.

Un pas vers la vérité 
historique

« Algérie, sections armes 
spéciales » s’inscrit dans un 
mouvement plus large de 
réexamen critique de l’histoire 
coloniale française. En donnant 
la parole aux anciens combattants 
français et aux victimes 
algériennes, le documentaire 
offre une contribution essentielle 
à la compréhension d’une guerre 
dont les blessures peinent encore 
à cicatriser, soixante ans après 
les accords d’Évian.
Alors que le débat sur les 
crimes coloniaux continue 
de faire rage, ce film rappelle 
l’importance de la transparence 
et de la reconnaissance des faits 
historiques pour construire une 
mémoire collective apaisée.

Alors que les relations 
entre l’Algérie et la 
France traversent une 

nouvelle zone de turbulence, la 
députée d’origine algérienne, 
Sabrina Sebaihi, s’est retrouvée 
la cible d’une campagne 
haineuse et de menaces de mort, 
notamment après ses propos 
sur le ministre de l’Intérieur 
français, Bruno Retailleau.
Nouvellement élue vice-
présidente du groupe d’amitié 
France-Algérie à l’Assemblée 
nationale, Sabrina Sebaihi a 
récemment critiqué le ministre 
de l’Intérieur français, Bruno 
Retailleau, et lui a reproché de 
continuer d’attiser les tensions 
entre les deux pays : « Bruno 
Retailleau se comporte en petit 
boutiquier et non en homme 
d’État« .
La députée Sabrina Sebaihi 
critique Bruno Retailleau

Selon la députée des Hauts-
de-Seine, Bruno Retailleau 
instrumentaliserait les relations 
entre l’Algérie et la France à 

des fins électorales. La députée 
estime que « l’attitude de Bruno 
Retailleau est non seulement 
dictée par un racisme propre à 
son monde d’idées, mais elle 
met en péril les intérêts de la 
France« .
En effet, Sabrina Sebaihi juge 
que les sorties et l’obsession 
algérienne de Retailleau 
sont préjudiciables pour les 
relations entre les deux pays. 
Elle appelle Emmanuel Macron 
à prendre le relais sur ce 
dossier sensible et insiste sur la 
nécessité de clarifier la position 
de la France.
Ses propos ont eu du mal 
à passer auprès de la place 
Beauvau. Le premier concerné 
par ces critiques a vite réagi 
dans une déclaration après du 
journal Le Figaro, et se dit prêt 
à « continuer de tout faire pour 
obtenir de l’Algérie qu’elle 
respecte le droit international« .

Sabrina Sebaihi visée
 par des menaces de mort

Le 11 mars dernier, lors d’une 

conférence de presse du groupe 
écologiste à l’Assemblée, 
Sabrina Sebaihi a révélé 
qu’elle a été la cible d’un 
déluge de haine. Elle a expliqué 
que « dès qu’elle évoque 
l’Algérie, cela s’accompagne 
systématiquement de lettres ou 
de menaces de mort« .
Depuis sa nomination comme 

vice-présidente du groupe 
d’amitié France-Algérie, « on a 
atteint un niveau jamais égalé, 
puisqu’en moins de 24 heures, 
j’ai reçu plus de 1 000 messages 
d’insultes » a-t-elle raconté 
avant d’ajouter « On m’accuse 
d’être un agent d’Alger, d’être 
un colon, d’être une traître à 
la nation, et j’en passe, avec 

des menaces de mort qui vont 
avec« .
Par ailleurs, face à cette 
campagne haineuse, la 
députée d’origine algérienne 
Sabrina Sebaihi a décidé de 
recenser tous ses messages, 
majoritairement sur les réseaux 
sociaux et par mail, et de porter 
plainte contre leurs auteurs.
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Baccalauréat Professionnel en algérie :

Vers une réforme majeure du système éducatif

APN :

Baddari présente un exposé sur le projet 
de promotion du sport universitaire

ENsEigNEmENt suPériEur :

L’Université algérienne a posé les jalons d’une recherche 
scientifique tournée vers l’innovation et la création de richesse

Le ministre de 
l’Enseignement supérieur 
et de la Recherche 

scientifique, Kamel Baddari 
a présenté, lundi devant la 
Commission de la jeunesse, des 
sports et de l’activité associative 
de l’Assemblée populaire 
nationale (APN), un exposé sur 
les efforts du secteur pour la 
réussite du projet de promotion 
du sport universitaire.
Lors de cette présentation 
devant les membres de la 
commission, sous la présidence 
de HoudaifaZaghouane, 
président de la commission, 
en présence de la ministre des 
Relations avec le Parlement, 
KaouterKrikou, le ministre 

a souligné que l’université 
“contribue à la vie sportive et à 
sa promotion à travers la mise 
en place de plusieurs axes liés 
principalement à l’importance 
capitale que l’Etat accorde 
aux étudiants, dans le cadre du 
programme du président de la 
République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, relatif à la relance du 
sport universitaire”.
A cet égard, le ministre a précisé 
que le nombre d’étudiants 
“a été multiplié par 3400 par 
rapport à 1962, atteignant 1,8 
million d’étudiants répartis sur 
les universités algériennes”, 
ajoutant que le secteur a 
envisagé, depuis deux ans, “la 
création d’une université de 

troisième génération afin de 
diffuser le savoir, générer de la 
richesse et créer des entreprises 
économiques et des emplois”.
Par ailleurs, M. Baddari a 
réaffirmé que le secteur de 
l’enseignement supérieur 
“prépare la création d’une 
université de quatrième 
génération, une université de 
l’autonomisation, qui sera 
un moteur de l’économie 

nationale et disposera de 
plusieurs interfaces, telles que 
des incubateurs d’entreprises, 
des centres d’innovation et des 
centres de développement de 
l’entrepreneuriat”.
Le ministère s’attèle aussi “à 
élaborer une feuille de route 
claire pour atteindre les objectifs 
fixés par l’Etat pour promouvoir 
le sport universitaire et renouer 
avec les gloires de l’élite sportive 
algérienne”.
Pour sa part, le président 
de la commission a évoqué 
l’importance du sport universitaire 
dans “le renforcement de la 
discipline, l’esprit d’équipe et 
la concurrence loyale, en sus de 
contribuer à la construction d’une 

personnalité équilibrée”, ajoutant 
“qu’il permet aussi de découvrir 
les jeunes talents et partant 
concourir au développement du 
sport national”.
Pour leur part, les membres de 
la commission ont soulevé une 
série de préoccupations sur “la 
stratégie sportive de l’université 
algérienne”, pour protéger les 
jeunes contre les différents 
fléaux sociaux, en affirmant la 
nécessité de doter les universités 
des différentes structures et 
installations sportives. Ils ont 
également préconisé d’élaborer 
“une feuille de route claire” pour 
atteindre les objectifs fixés par 
l’Etat pour la promotion du sport 
universitaire.

Le ministre de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique, Kamel Baddari, 

a affirmé, mardi à Alger, que 
l’Université algérienne avait réussi 
à poser les jalons d’une recherche 
scientifique tournée vers l’innovation 
et la création de richesse, à travers la 
création d’entreprises contribuant à 
l’économie nationale.
Intervenant à l’ouverture des 
travaux d’une Journée d’étude 
organisée par la Faculté des 
sciences de l’information et de la 
communication de l’Université 
d’Alger 3, en partenariat avec 
l’Agence algérienne de promotion de 
l’investissement (AAPI), sur “le rôle 
des établissements universitaires de 
recherche dans l’amélioration du 
climat d’investissement en Algérie”, 
M. Baddari a précisé que l’Université 
algérienne “est désormais un levier 
de la croissance économique, grâce 

aux infrastructures mises en place 
à travers tous les établissements 
universitaires, notamment les 
incubateurs d’entreprises et les 
centres de développement de 
l’entrepreneuriat, ainsi qu’aux 
différents dispositifs visant à 
encourager les étudiants à s’orienter 
vers l’entrepreneuriat et à créer des 
start-up ou des micro-entreprises 
et à contribuer ainsi à la création 
d’emplois”.
Ces démarches, explique le 
ministre, permettent aux diplômés 
de “transformer leurs connaissances 
en produits industrialisables et 
commercialisables”, faisant état de 
“la création, en 2024, de 130 start-up 
et de 150 micro-entreprises, en plus 
de 900 projets de micro-entreprises 
éligibles au financement et de 2800 
demandes de brevet d’invention 
en attente de valorisation et de 
réponse”.

Le Directeur général de l’AAPI, 
Omar Rekkache, a, quant lui, 
souligné que la coordination 
des efforts entre son agence et 
le ministère de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique “tend à rapprocher 
les entreprises économiques des 
universités et des laboratoires de 
recherche scientifique, en vue de 
les transformer en locomotive 
favorisant le développement de 
leurs activités et leur indépendance 
technologique”.
De telles initiatives, a-t-il dit, sont 
de nature à “doter les diplômés 
de compétences techniques en 
adéquation avec les besoins du 
marché du travail”, permettant 
ainsi de “trouver une main d’œuvre 
qualifiée plus aisément”.
Rekkache a en outre appelé à 
intensifier les efforts en vue de 
“transformer les résultats de la 

recherche scientifique en véritables 
catalyseurs de l’économie nationale, 
afin que l’université soit un acteur 
majeur dans le renforcement 
des projets d’investissement et 
un incubateur des recherches 
spécialisées”.
De son côté, le Directeur général 
de la recherche scientifique et du 
développement technologique 
au ministère de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique, Mohamed Bouhicha, 
a indiqué que le ministère recense 
en matière d’innovation, de 
valorisation et d’entrepreneuriat 

“335 projets au titre des programmes 
nationaux de recherche, 421 projets 
à portée socioéconomique, 133 
projets thématiques, ainsi que 80 
projets innovants destinés au secteur 
économique”.
Le ministère recense également 
“315 filiales économiques, 11.000 
projets innovants enregistrés, 63 
laboratoires de fabrication, 55 
maisons de l’intelligence artificielle, 
91 centres d’appui à la technologie 
et à l’innovation, ainsi que 117 
centres de développement de 
l’entrepreneuriat”.
A cette occasion, le ministère de 
l’Enseignement supérieur et de la 
Recherche scientifique et l’AAPI 
ont signé une convention-cadre 
portant sur la dynamisation du 
secteur de l’Enseignement supérieur 
et de la Recherche scientifique 
en vue d’améliorer le climat de 
l’investissement en Algérie.

Le projet de « Baccalauréat 
Professionnel » a été au 
cœur d’une réunion tenue 

ce lundi entre le ministre de 
l’Éducation Nationale, Mohamed 
SeghirSaâdaoui, et le ministre de 
la Formation et de l’Enseignement 
Professionnels, Yacine El Mahdi 
Oualid.
Selon un communiqué du ministère 
de l’Éducation, les deux parties ont 
examiné les « moyens de développer 
l’enseignement et la formation 
professionnels spécialisés, ainsi que 
la possibilité d’ouvrir de nouvelles 
perspectives pour les élèves du 
cycle moyen souhaitant s’orienter 
vers l’enseignement secondaire 
professionnel ».
L’idée principale discutée est la 
création de lycées professionnels 
dont le cursus serait couronné par un 

baccalauréat professionnel.
Le communiqué précise également 
que les deux ministres ont mis en 
place une équipe conjointe chargée 
de préparer un dossier complet sur 
le projet, en vue de le soumettre au 
gouvernement pour approbation.
Cette initiative vise à offrir aux 
élèves de nouvelles opportunités de 
formation professionnelle, tout en 
répondant aux besoins du marché du 
travail en compétences spécialisées. 
Une réforme qui pourrait marquer 
un tournant dans le système éducatif 
national.
BAC 2025 : Une révolution éducative 
pour les littéraires en Algérie
Le ministère de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique a annoncé une mesure 
inédite qui pourrait bien bouleverser 
le paysage éducatif et professionnel 

en Algérie. Dès la session 2025, les 
bacheliers de la filière lettres auront 
la possibilité de s’orienter vers des 
spécialités scientifiques modernes, 
une première dans le système 
éducatif algérien.
Cette décision, qualifiée de « majeure 
» par les experts, marque un tournant 
significatif en ouvrant de nouvelles 
perspectives aux étudiants issus des 
filières littéraires. Jusqu’à présent, ces 
derniers étaient souvent cantonnés 
à des domaines traditionnels, mais 
désormais, ils pourront accéder à 
des disciplines innovantes, ancrées 
dans l’économie du savoir et les 
technologies de pointe.
Selon Abdeljabbar Daoudi, 
conseiller du ministre chargé de 
la communication numérique et 
de l’information, cette réforme 
ne concerne pas les spécialités 

scientifiques classiques, mais plutôt 
des domaines émergents et porteurs.
« Il ne s’agit pas de disciplines 
scientifiques traditionnelles, mais 
plutôt de ce que l’on appelle les 
sciences modernes, qui reposent 
sur l’économie de la connaissance. 
Ces domaines sont accessibles 
aux bacheliers issus des filières 
littéraires, qui peuvent y exceller », 
a-t-il précisé.
Ces nouvelles filières, conçues 
pour s’adapter aux évolutions 
technologiques et économiques 
mondiales, visent à former des profils 
hybrides, capables de répondre aux 
b. Des secteurs tels que l’intelligence 
artificielle, la data science, la 
communication digitale ou encore 
l’innovation sociale pourraient ainsi 
s’ouvrir aux littéraires, leur offrant 
des opportunités inédites.

Cette initiative s’inscrit dans une 
volonté claire du gouvernement 
d’élargir les horizons des étudiants et 
de diversifier leurs compétences. En 
permettant aux littéraires d’accéder 
à des spécialités scientifiques 
modernes, le ministère entend 
répondre aux défis du marché de 
l’emploi, tout en valorisant les 
aptitudes propres à ces filières, telles 
que la créativité, l’analyse critique et 
la communication.
Pour de nombreux observateurs, cette 
réforme pourrait redéfinir l’avenir 
professionnel de milliers de jeunes 
Algériens. En effet, elle offre une 
alternative à ceux qui, bien qu’issus 
de filières littéraires, aspirent 
à s’investir dans des domaines 
innovants et en pleine expansion.
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Hausse « injustifiée » des prix de la viande importée :
L’État active une « mesure urgente »

Le prix de la banane à 700 DA/kg :
L’UGCAA dénonce les pratiques opaques des importateurs

Face à la spéculation , les autorités saisissent 26 quintaux 
de bananes

Pour juguler la hausse des 
prix des viandes importées 
en ce mois de Ramadan, 

l’État a décidé d’arrêter la 
distribution en gros, au profit 
d’un acheminement direct du 
port vers les boucheries, sans 
passer par les entrepôts.
Cette réorganisation du circuit 
de distribution, appliquée dans 

huit wilayas du centre du pays, 
permettra de garantir le respect 
des prix plafonnés fixés entre 
1200 et 2020 dinars le kilo, 
selon l’annonce de la direction 
régionale du commerce de Blida.

Prix des viandes importées 
en Algérie : 

Une chaîne logistique repensée 
pour stopper les marges 

abusives
La mesure, qualifiée de « 
directive urgente » par Mme 
Samia Ababsa, directrice 
régionale du commerce, concerne 
notamment les wilayas du centre, 
dont certaines déléguées. Elle 
stipule que les viandes importées 
ne doivent plus transiter par 
les entrepôts des grossistes. 

Désormais, le produit passera 
directement de l’importateur au 
boucher.
« La distribution en gros a été 
annulée au profit d’une liaison 
directe entre l’importateur et 
le détaillant », a précisé Mme 
Ababsa. Soulignant que cette 
réorganisation vise à freiner les 
hausses arbitraires générées par 
les intermédiaires. En limitant 
les étapes de la chaîne, les 
autorités espèrent préserver les 
prix réglementés. Et contenir les 
effets de la spéculation en cette 
période de forte consommation.

Ramadan 2025 : 
Pomme de terre, banane 

et café dans le viseur 
des autorités

En effet, ce changement ne 
concerne pas uniquement la 
viande. Il s’inscrit dans une série 
de mesures plus larges prises face 
à la flambée des prix de plusieurs 
produits alimentaires.
La banane, par exemple, affiche 
actuellement des tarifs injustifiés. 
Bien qu’un déficit d’offre ait été 
reconnu, les services de contrôle, 
épaulés par les forces de sécurité, 
poursuivent les opérations de 
saisie sur les stocks soupçonnés 
d’être détenus à des fins 
spéculatives.
En outre, un autre produit sous 
tension est la pomme de terre. La 
directrice a évoqué une période 
de creux dans la production, 
entre octobre-novembre et mars-

avril. Avec une offre concentrée 
sur des régions comme El Oued 
ou Aïn Defla, insuffisante pour 
couvrir la demande. Ainsi, 
pour atténuer cette pénurie 
saisonnière, les autorités ont 
entamé la sortie progressive des 
stocks de régulation vers les 
marchés.
En somme, alors que les 
Algériens font face à une pression 
accrue sur leur pouvoir d’achat 
en pleine période de jeûne. Ce 
type de régulation vise à rétablir 
un minimum de confiance dans 
les circuits d’approvisionnement. 
Ainsi qu’à maintenir, autant que 
possible, la stabilité des prix, 
notamment de la viande importée 
et des produits de base.

L’Union générale des 
commerçants et 
artisans algériens 

(UGCAA) a publié, ce samedi, 
un communiqué dans lequel 
elle affirme que les grossistes 
et les détaillants ne sont pas 
responsables de la flambée des 
prix de la banane. L’organisation 
pointe plutôt du doigt certains 
importateurs, qu’elle accuse de 
spéculer sur les prix à travers des 
pratiques opaques.
Selon l’Union, certains 
importateurs vendent les 
bananes à des prix élevés tout 
en imposant aux commerçants 
des facturations à des tarifs bien 

inférieurs, ce qui entraîne une 
hausse injustifiée des prix. 
L’UGCAA rappelle que ces 
pratiques trompeuses avaient 
déjà été dénoncées il y a plus 
d’un an, sans qu’aucune mesure 
concrète n’ait été prise pour y 
remédier.
Dans ce contexte, l’Union a 
appelé les autorités de régulation 
à ne pas tenir les commerçants 
pour responsables de ces 

augmentations, ni à leur infliger 
des amendes, mais plutôt à 
identifier et sanctionner « les 
véritables responsables. »

Spéculation sur la banane : 
L’UGCAA propose 

des mesures pour protéger 
les consommateurs

Elle a insisté sur la nécessité de 
renforcer les contrôles sur les 
opérations d’importation et de 
fixation des prix, d’autant plus 
que les prix de la banane sont 
fixés quotidiennement par des 
messages téléphoniques envoyés 
par certains importateurs à leurs 
agents, ce qui ouvre la porte à la 
spéculation.

L’UGCAA a également proposé 
plusieurs mesures pour réguler 
les prix de la banane sur le 
marché, notamment :
1.Instaurer une plus grande 
transparence dans les factures 
d’achat et les procédures 
douanières afin de démasquer 
les acteurs responsables de la 
hausse des prix.
2.Plafonner la marge bénéficiaire 
sur la banane, comme c’est déjà 
le cas pour d’autres produits 
de base tels que la viande, les 
légumes secs ou le café.
3.Confier l’importation de 
la banane à l’État, via les 
offices relevant du ministère 

de l’Agriculture, afin de 
rééquilibrer le marché et d’éviter 
les situations de monopole.
L’Union a réaffirmé sa volonté 
de mobiliser ses membres, 
grossistes et détaillants, pour 
vendre la banane à des prix 
réduits directement aux citoyens, 
à condition que le produit leur 
soit fourni à son prix réel.
Elle a également renouvelé son 
appel aux autorités compétentes 
pour qu’elles interviennent 
rapidement afin de réguler le 
marché et d’appliquer la loi 
contre la spéculation à l’encontre 
des responsables de ces hausses 
injustifiées.

Les services de contrôle 
économique et de 
répression des fraudes 

relevant de la direction du 
commerce intérieur et de la 
régulation du marché de la 
wilaya de Tipaza, en coordination 
avec les éléments de la sûreté 
nationale et de la sécurité urbaine 
externe d’El Hattatba, ont mené 
hier, dimanche 09 mars, une 
opération conjointe d’inspection 
et de surveillance au marché de 
gros des fruits et légumes d’El 
Hattatba.
Selon un communiqué des services 
de la direction du Commerce de 
la wilaya de Tipaza, l’opération 
s’est concentrée sur les produits 
connaissant une hausse injustifiée 
des prix.
Elle a abouti à la saisie de plus 
de 26 quintaux de bananes, 
principalement pour infraction 
liée à l’absence d’inscription 
au registre du commerce, ainsi 
qu’au manque de documents de 
facturation prouvant l’origine de 
la marchandise.
Cette opération s’inscrit dans le 
cadre des efforts des autorités 

locales pour lutter contre 
la spéculation et réguler le 
marché, notamment face à la 
multiplication des plaintes des 
citoyens concernant la flambée 
des prix de certains produits 
alimentaires.
Flambée des prix de la banane: 

L’UGCAA dénonce 
les pratiques spéculatives 

des importateurs et propose 
des solutions

Le prix de la banane atteint des 
sommets inquiétants, frôlant 
les 700 DA/kg sur les étals des 
marchés algériens. Face à cette 
hausse jugée injustifiée, l’Union 
générale des commerçants et 
artisans algériens (UGCAA) 
monte au créneau pour dénoncer 
les pratiques opaques de certains 
importateurs, qu’elle accuse 
d’être à l’origine de cette flambée 
des prix. 
Dans un communiqué publié ce 
samedi, l’organisation a appelé les 
autorités à agir rapidement pour 
protéger les consommateurs et 
rétablir l’équilibre sur le marché.
Selon l’UGCAA, les grossistes 
et les détaillants ne sont pas 

responsables de cette situation. 
L’Union affirme que certains 
importateurs vendent les bananes 
à des prix élevés tout en imposant 
aux commerçants des facturations 
à des tarifs bien inférieurs. Cette 
pratique, qualifiée de « trompeuse 
», crée une distorsion des prix et 
pèse lourdement sur le portefeuille 
des consommateurs.
« Ces manœuvres spéculatives 
ne sont pas nouvelles », rappelle 
l’UGCAA, soulignant qu’elles 
avaient déjà été dénoncées il y 
a plus d’un an. Pourtant, aucune 
mesure concrète n’a été prise pour 
y mettre fin, laissant le champ 
libre à ces pratiques qui profitent 
à quelques-uns au détriment de la 
majorité.

L’UGCAA a vivement exhorté 
les autorités de régulation à 
ne pas tenir les commerçants 
pour responsables de ces 
augmentations, ni à leur infliger 
des amendes. « Il est temps 
d’identifier et de sanctionner 
les véritables responsables », a 
déclaré l’Union, appelant à une 
intervention urgente pour rétablir 
la transparence et la justice sur le 
marché.
L’organisation a également 
dénoncé le système de 
fixation des prix par messages 
téléphoniques, une pratique 
courante parmi certains 
importateurs. Ces messages, 
envoyés quotidiennement à leurs 
agents, ouvriraient la porte à 

la spéculation et à des marges 
bénéficiaires excessives.
Pour endiguer cette crise, elle 
a proposé plusieurs mesures 
concrètes. Parmi elles :
1.Instaurer une plus grande 
transparence dans les factures 
d’achat et les procédures 
douanières, afin de démasquer les 
acteurs responsables de la hausse 
des prix.
2.Plafonner la marge bénéficiaire 
sur la banane, comme c’est déjà le 
cas pour d’autres produits de base 
tels que la viande, les légumes 
secs ou le café.
3.Confier l’importation de la 
banane à l’État, via les offices 
relevant du ministère de 
l’Agriculture, afin de rééquilibrer 
le marché et d’éviter les situations 
de monopole.
L’Union a également réaffirmé 
sa volonté de mobiliser ses 
membres, grossistes et détaillants, 
pour vendre la banane à des prix 
réduits directement aux citoyens, 
à condition que le produit leur soit 
fourni à son prix réel.
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LE WALI SE REND SUR LA ZONE INDUSTRIELLE DE BERRAHAL:
Appui sans réserve aux investisseurs

Dans le cadre de sa 
tournée de suivi et 
d’accompagnement des 

projets d’investissement à travers 
la wilaya, le wali Abdelkader 
Djellaoui, , a effectué une 
visite d’inspection à plusieurs 
unités industrielles en présence 
du président de l’Assemblée 
populaire de wilaya, ainsi que 
des directeurs de l’industrie, du 
commerce, de l’emploi et de la 
société Soneglaz.
L’objectif de cette visite est de 
lever les entraves administratives 
et de soutenir les investisseurs 
qui souhaitent concrétiser des 
projets créateurs de richesse et 
d’emplois. La troisième étape 
de cette tournée a conduit la 
délégation à la zone industrielle 
de Berrahal, où elle a inspecté le 
projet d’extension de l’entreprise 
SARL MM BOX, spécialisée 
dans la fabrication de boîtes 
métalliques.

Une extension ambitieuse 
pour répondre aux besoins du 

marché
SARL Métal  BOX est une 

entreprise industrielle en pleine 
expansion qui joue un rôle clé 
dans l’approvisionnement du 
marché national en emballages 
métalliques. La nouvelle 
extension de cette unité de 
production s’étend sur 53 000 
mètres carrés et vise à augmenter 
la capacité de production à 20 
millions de boîtes par mois.
Cette expansion s’inscrit dans 
une stratégie de réponse à la 
demande croissante du marché, 
notamment dans les secteurs de 
l’agroalimentaire et des produits 
de grande consommation. 
L’entreprise, qui fabriquait 
auparavant des boîtes de petite 
et moyenne taille, diversifie 
désormais sa production pour 
inclure des boîtes de grande 

capacité.
Un impact économique 
significatif sur l’emploi

L’extension de l’unité de 
production devrait créer 500 
nouveaux emplois, avec une 
prévision d’augmentation à 600 
postes dans un avenir proche. 
Cette dynamique s’inscrit dans le 
cadre des efforts déployés pour 
réduire le chômage et renforcer 
le tissu industriel de la wilaya.
Lors de cette visite, le responsable 
de l’entreprise a assuré que 
SARL MM BOX reste engagée 
dans l’adoption des technologies 
les plus modernes et l’expansion 
de ses infrastructures, afin de 
stimuler la production et offrir 
davantage d’opportunités 
d’emploi. Il a également précisé 

que l’objectif pour l’année en 
cours est d’augmenter le nombre 
d’employés de 20 %, ce qui 
témoigne de la solidité et des 
ambitions de la société.
Le soutien des autorités locales 

aux investisseurs
Le wali d’Annaba a réaffirmé 
son engagement à faciliter les 
procédures administratives 
et techniques pour permettre 
aux entreprises locales de se 
développer dans les meilleures 
conditions. Il a souligné 
l’importance de l’industrie 
manufacturière dans la 
diversification économique et 
a encouragé les investisseurs 
à poursuivre leurs efforts pour 
moderniser leurs équipements et 

accroître leur compétitivité.
Accompagné du chef de daïra 
de Berrahal et du président 
de l’Assemblée populaire 
communale, le wali, Djellaoui a 
salué l’initiative de SARL MM 
BOX et a insisté sur la nécessité 
de renforcer les infrastructures de 
la zone industrielle afin d’attirer 
d’autres projets porteurs.

Un avenir prometteur pour 
l’industrie locale

L’expansion de SARL MM BOX 
représente un modèle de réussite 
qui pourrait inspirer d’autres 
investisseurs à s’installer dans 
la région. Grâce à un cadre 
d’investissement plus attractif 
et un accompagnement renforcé 
des autorités, la wilaya d’Annaba 
se positionne comme un pôle 
industriel en plein essor, 
contribuant activement à la 
croissance économique du pays.
Avec des perspectives 
encourageantes et un 
soutien institutionnel accru, 
l’industrialisation de la région 
semble sur la bonne voie, offrant 
des opportunités d’emploi et de 
développement durable pour les 
années à venir.

Sihem.Ferdjallah

VISITE DU WALI AUX PROJETS D’INVESTISSEMENT:
Un soutien affirmé aux investisseurs

Dans le cadre de 
la promotion de 
l’investissement local et 

de la création d’emplois, le wali 
d’Annaba, Abdelkader Djellaoui, 
accompagné du président 
de l’Assemblée populaire 
de wilaya et des directeurs 
exécutifs concernés, a effectué 
une tournée d’inspection et 
d’accompagnement au niveaude 
plusieurs projets économiques 
répartis sur différentes communes 
de la wilaya.
Cette visite s’inscrit dans la 
dynamique d’un soutien aux 
investisseurs, en levant les 
obstacles administratifs et en 
accélérant la mise en œuvre des 
initiatives créatrices de richesse 
et d’emplois. Parmi les étapes 
marquantes de cette tournée, 
la délégation s’est rendue à 
l’entreprise Forpack Algérie, 
située dans la commune de 

Berrahal.
Forpack Algérie : Une 

entreprise à fort potentiel 
industriel

Fondée avec l’ambition 
de renforcer le secteur de 
l’emballage plastique en 
Algérie, Forpack Algérie a 
officiellement démarré sa 
production en 2025. Spécialisée 
dans la fabrication d’emballages 
plastiques injectés, l’entreprise 
utilise une technologie avancée 
de marquage dans le moule 
(IML - In-Mold Labeling), une 
innovation qui garantit une 
finition de haute qualité et une 
meilleure durabilité des produits.
Dès son lancement, l’entreprise 
s’est dotée de cinq lignes de 
production robotisées, avec 
des perspectives d’expansion 
significatives. La direction de 
Forpack Algérie prévoit en 
effet de doubler la capacité de 
production en moins de cinq 
ans, ce qui témoigne du potentiel 

de croissance de l’usine et de 
son impact futur sur le marché 
national et régional.

Un impact économique et 
social notable

L’entreprise a démarré ses 
activités avec une capacité 
de production annuelle de 

850 tonnes, répondant ainsi 
aux besoins croissants de 

divers secteurs, notamment 
l’agroalimentaire, la cosmétique 

et l’industrie pharmaceutique
Sur le plan de l’emploi, Forpack 
Algérie a recruté 38 travailleurs 
dès son entrée en production, et 
ce chiffre est appelé à augmenter 
au fur et à mesure que l’entreprise 
se développe. Cette dynamique 
contribue directement à la 
lutte contre le chômage dans 
la région et participe à la 
relance industrielle de la wilaya 
d’Annaba.

Un accompagnement des 
autorités pour lever les 

obstacles

Lors de sa visite, le wali a 
réitéré l’engagement des 
autorités locales à faciliter les 
démarches administratives pour 
les investisseurs et à assurer 
un suivi rigoureux des projets 
économiques. Il a souligné 
l’importance de l’industrie dans 
la diversification économique du 
pays et a insisté sur la nécessité 
d’offrir un cadre favorable aux 
entrepreneurs.
« Nous sommes pleinement 
engagés à lever tous les freins 
administratifs et techniques 
qui pourraient ralentir la mise 
en œuvre des projets créateurs 
d’emplois et de richesses. 
L’industrialisation est une 
priorité pour notre wilaya, et 
nous soutiendrons activement 
les investisseurs sérieux qui 
contribuent au développement 
économique », a déclaré 
Abdelkader Djellaoui lors de sa 
visite.

De   perspectives 

encourageantes pour l’avenir
La visite du wali et de son 
équipe a été perçue comme 
un signal fort en faveur de 
l’investissement productif et de 
la réindustrialisation de la wilaya 
d’Annaba. Forpack Algérie, avec 
son expertise et ses ambitions, 
représente un exemple à suivre 
pour les porteurs de projets 
souhaitant s’implanter dans la 
région.
Avec un cadre incitatif et un 
accompagnement renforcé des 
autorités, la wilaya d’Annaba 
aspire à devenir un pôle industriel 
attractif, capable d’accueillir 
de nouveaux investisseurs et de 
dynamiser son tissu économique. 
Les prochaines années seront 
cruciales pour mesurer l’impact 
de ces politiques sur le terrain et 
pour assurer un développement 
durable et inclusif.

Sihem.Ferdjallah



SUIVI DES PROJETS DE 
DÉVELOPPEMENT D’EL-HADJAR:

Les autorités font le point

La DCP mène des contrôles 
inopinés sur les ventes 

frauduleuses et illégales des 
bananes

ANNABA / PRÉSERVATION 
DES RESSOURCES EN EAU

L’ADE se lance dans la campagne 
nationale de sensibilisation

ANNABA / CHETAIBI
Visite de terrain et propositions 
d’opérations d’aménagement 

urbain

Dans la continuité des 
recommandations du 
wali d’Annaba,  une 

réunionconsacrée au suivi 
des projets de développement 
s’est tenue au siège de la 
daïra d’El-Hadjar. Présidée 
par le chef de daïra, cette 
rencontre a rassemblé 
plusieurs responsables 
locaux et représentants 
des secteurs techniques et 
financiers, parmi lesquels 
le président de l’Assemblée 
populaire communale (APC) 
par intérim de la commune 
d’El-Hadjar, le président 
de l’APC de Sidi Amar, les 
secrétaires généraux des deux 
communes, ainsi que les élus 
chargés des travaux publics. 
Étaient également présents les 
chefs des départements de la 
construction, de l’hydraulique 

et des travaux publics, le 
trésorier du trésor public 
d’El-Hadjar, les responsables 
techniques et financiers des 
municipalités concernées, 
ainsi que les directeurs des 
centres locaux de l’Algérienne 
des Eaux et de l’Office 
national de l’assainissement 
(ONA).Cette réunion avait 
pour objectif d’évaluer l’état 
d’avancement des projets 
en cours et d’examiner les 
démarches à engager pour 
ceux prévus en 2025. Il a 
été question du suivi des 
recommandations issues de la 
réunion précédente, ainsi que 
de l’examen de la situation des 
projets inscrits dans le cadre 
de la Caisse de solidarité et 
de garantie des collectivités 
locales (ADSEC). L’état 
des projets enregistrés avant 
2025 a également été abordé, 
en mettant l’accent sur les 

initiatives en attente de 
finalisation. Les participants 
ont ensuite procédé à 
l’évaluation des projets 
programmés pour l’année 
2025 afin d’assurer leur bon 
déroulement. L’accélération 
des procédures de clôture 
définitive des opérations 
terminées avant la fin du 
mois de février 2025 a été 
discutée, tout comme les 
mesures visant à améliorer 
le taux de consommation des 
crédits alloués et à faciliter 
les démarches administratives 
nécessaires au lancement des 
projets de l’exercice 2025.
Cette rencontre a permis aux 
autorités locales de dresser 
un état précis de la situation 
et de coordonner les actions à 
entreprendre pour garantir la 
réalisation rapide et efficace 
des projets de développement 
dans la région.

Une vaste opération de contrôle 
inopinée a été menée par la 
brigade mixte composée des 

agents de la direction du commerce, 
de la direction de l’agriculture et des 
éléments de la gendarmerie nationale. 
Cette intervention a ciblé les chambres 
froides, entrepôts et dépôts situés dans 
les communes de Chorfa et Aïn El Beïda, 
dans le but de lutter contre la spéculation 
illégale sur les bananes.Cette denrée, 
très prisée par les consommateurs, fait 
ces derniers jours l’objet de pratiques 
frauduleuses, notamment des stocks 
dissimulés volontairement pour provoquer 
une hausse des prix sur le marché. Les 
agents de contrôle ont minutieusement 
inspecté les installations afin de détecter 
d’éventuelles irrégularités.Selon les 

premiers éléments communiqués, 
plusieurs infractions auraient été relevées, 
allant du non-respect des conditions 
de stockage à la détention illégale de 
quantités importantes de bananes destinées 
à être revendues à des prix excessifs. Les 
contrevenants risquent des sanctions 
sévères pouvant inclure des amendes et 
des poursuites judiciaires.Les autorités 
rappellent que ces opérations de contrôle 
se multiplieront dans les semaines à venir 
afin de garantir la stabilité du marché et 
de protéger les consommateurs contre 
les pratiques commerciales abusives. 
Elles appellent également les citoyens 
à signaler toute activité suspecte liée à 
la spéculation ou au stockage illégal de 
produits alimentaires.

La direction générale de 
l’algérienne des eaux a lancé 
une campagnenationale de 

sensibilisation sous le slogan : 
« Consommer l’eau est une habitude, 
l’économiser est un acte de foi… 
Associons l’habitude à l’acte de foi ». 
Cette initiative vise à promouvoir une 
gestion plus responsable des ressources en 
eau, en mettant particulièrement l’accent 
sur les gestes du quotidien.À Annaba, 
l’Algérienne des eaux, représentée par 
la cheffe de cellule de communication 
et son équipe, a pris part à une activité 
marquante organisée en collaboration 
avec la direction du commerce et de la 
promotion des exportations de la wilaya. 
L’événement, destiné aux femmes 
mémorisant le Coran, a rassemblé 
plusieurs acteurs sociaux, dont la direction 
de l’environnement,l’organisation de 

protection des consommateurs « 
APOCE » et l’association « Himaytek 
» dédiée à la défense des droits des 
consommateurs.L’initiative a suscité un 
vif intérêt auprès des participantes, qui 
ont manifesté une réelle sensibilité à 
la question de la préservation de l’eau. 
Des conférences ont été organisées lors 
de cette rencontre afin de sensibiliser les 
participantes aux dangers du gaspillage 
sous toutes ses formes. Les intervenants 
ont insisté sur le rôle crucial de l’eau dans 
la vie quotidienne et sur les conséquences 
néfastes d’une consommation excessive 
et mal maîtrisée. Des conseils pratiques 
ont été prodigués pour encourager 
des gestes simples mais efficaces 
permettant d’économiser l’eau à la 
maison.L’événement s’est achevé par des 
remerciements adressés aux participantes 
pour leur engagement, ainsi qu’à l’équipe 
du centre d’accueil pour son organisation 
bien réussie. 

En application des instructions 
du wali d’Annaba, le Chef 
de daïrade Chetaïbi, Walid 

Zernadji, a conduit, hier matin, une 
visite de terrain pour proposer des 
opérations d’aménagement dans 
le cadre de l’urbanisme à travers 
le territoire de la Commune de 
Chetaïbi. Accompagné du P/APC et 
des membres du Comité Technique, 
cette sortie avait pour objectif 
d’évaluer les besoins en matière 
d’infrastructures et de proposer des 
solutions adaptées à l’urbanisation de 
la commune. Lors de cette visite, les 
responsables ont inspecté plusieurs 
zones stratégiques de la commune, 
en prenant en compte l’urbanisation 
actuelle, les besoins en équipements 
publics, ainsi que l’amélioration des 
infrastructures existantes. L’objectif 
de cette initiative est de garantir un 
développement harmonieux de la 
commune, en adéquation avec les 

besoins des citoyens et les exigences 
modernes en matière d’urbanisme 
et de qualité de vie. Le chef de 
daïra a souligné l’importance de 
cette démarche dans le cadre de la 
modernisation de la commune et du 
bien-être des habitants. Il a également 
rappelé que cette visite de terrain 
s’inscrit dans une série de démarches 
visant à améliorer la qualité de vie 
des citoyens tout en respectant les 
normes d’urbanisme durable. Les 
membres du Comité Technique 
ont pris note des suggestions et 
des observations faites lors de la 
visite et s’engagent à élaborer un 
plan détaillé pour la mise en œuvre 
de ces projets d’aménagement. 
Le P/APC a quant à lui réaffirmé 
l’engagement des autorités locales à 
poursuivre les efforts pour assurer un 
développement urbain de qualité, au 
service des citoyens de la commune 
de Chetaïbi.

S.Y

S.Y

S.Y

Imen.B
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À l’occasion du mois de 
Ramadhan, la société 
de transport urbain et 

suburbain ‘’Etusa Annaba’’ 

a envisagé l’élaboration d’un 

programme ex-ceptionnel de 

transport afin de faciliter les 

déplacements des habitants. Ce 
dispositif vise à permettre aux 
citoyens de rejoindre aisément 
les lieux de culte et de participer 
aux nombreuses activités prévues 
durant ce mois sacré. Les bus de 
l’ETUS Annaba assureront leurs 
rotations se-lon un itinéraire 
préétabli, avec un point de départ 

fixé à la gare ferro-viaire, en 
plein centre-ville. L’objectif de 
cette programmation est d’offrir 
aux habitants des différents 
quartiers un accès simplifié 
aux mosquées et aux divers 
événements religieux, sportifs et 
culturels pro-grammés pendant 
Ramadan. Les autorités locales 

soulignent l’importance de ce 
plan pour répondre aux besoins 
spécifiques de la population 
durant cette période, notamment 
pendant les soirées, lors-que 
les fidèles se rendent en grand 
nombre aux prières du ‘’tarawih’’ 
et aux veillées religieuses. 
Les usagers sont invités à 

consulter les horaires détaillés 
affichés aux arrêts et à suivre 
les communications officielles 
de l’ETUS Annaba pour rester 
informés de toute mise à jour 
éventuelle.

L’Etusa Annaba prévoit un dispositif spécial de 
transport durant le mois de Ramadhan
S.Y

Dans le cadre des actions 
de solidarité menées 
pendant le mois sacré 

du Ramadhan, une campagne de 
circoncision a été lancée au profit 
des enfants issus de familles 
défavorisées. Cette initiative 
exécutée sous la supervision du 
DSP vise à offrir, aux enfants 
dans le besoin, l’opportunité de 
bénéficier de ce rite religieux 
dans une ambiance de solidarité 

et de soutien. L’événement a eu 
lieu à l’établissement hospitalier 
spécialisé ‘’Abdallah Nouaouria’’ 
d’El Bouni, en présence de la 
directrice de l’établissement 
sanitaire et de plusieurs membres 
du personnel médical. La 
campagne a pour objectif de 
réduire les inégalités sociales en 
matière de santé et d’accès à des 
services médicaux, notamment 
pour les enfants issus de familles 
financièrement vulnérables. Elle 
est menée sous la supervision 

de professionnels de santé 
bénévoles qui assurent la prise 
en charge complète des enfants, 
de la consultation préopératoire 
à l’acte chirurgical en lui-même, 
dans un cadre médical sécurisé. 
En cette période de Ramadan, 
marquée par la générosité et la 
solidarité, cette initiative permet 
non seulement de répondre aux 
besoins de santé des enfants, 
mais aussi d’apporter un soutien 
moral et social aux familles 
qui rencontrent des difficultés 

financières. Les organisateurs 
ont veillé à ce que chaque 
famille bénéficiaire puisse 
recevoir les soins nécessaires 
sans frais, renforçant ainsi 
l’esprit de fraternité et d’entraide 
communautaire. La campagne de 
circoncision a été bien accueillie 
par la population locale, qui a 
salué l’effort des organisateurs 
pour améliorer les conditions de 
vie des enfants défavorisés. Les 
responsables de l’opération ont 
indiqué que cette initiative ne se 

limite pas uniquement au mois 
de Ramadan, et qu’ils prévoient 
de continuer à organiser de 
telles campagnes à l’avenir pour 
répondre aux besoins de santé des 
enfants dans les communautés 
les plus vulnérables.

ANNABA / RAMADHAN : 
Campagne de circoncision au profit des enfants issus de 

familles défavorisées à El Bouni
Imen.B

Dans le cadre des 
efforts continus pour 
maintenir la propreté 

et améliorer les conditions de 
vie des habitants, les services 
communaux d’Annaba ont 
lancé une vaste campagne de 
nettoyage. Cette opération 
concerne principalement le 

nettoyage des écoles, des 
mosquées et des cimetières, 
ainsi que des espaces publics en 
collaboration avec le soutien du 
secteur urbain 3. Le personnel 
d’entretien de la municipalité 
a été mobilisé pour intervenir 
dans ces zones sensibles, 
où les déchets et la saleté 
s’accumulaient. Notamment au 
niveau des cités du 8 mars, Sidi 

Achour et 5 juillet. L’objectif de 
cette campagne est d’éliminer les 
déchets solides et de garantir des 
lieux de recueillement propres 
et respectueux, en particulier 
dans les cimetières et autour 
des mosquées. Cette initiative 
vise également à sensibiliser 
les citoyens à l’importance 
du maintien de leurs espaces 
publics propres et ordonnés. 

Les équipes de nettoyage ont 
commencé par retirer tous les 
déchets et les salissures qui 
encombraient les rues et les 
espaces verts. Cette action, qui 
fait partie du processus global de 
nettoyage, continue d’avancer 
pour garantir un environnement 
sain et agréable pour tous. 
L’APC d’Annaba, par le biais 
de cette campagne, réaffirme 

son engagement à offrir des 
services de qualité et à améliorer 
l’état des infrastructures 
urbaines. Les autorités locales 
encouragent également les 
citoyens à participer activement 
à ces initiatives de nettoyage 
et à prendre soin de leur 
environnement.

ANNABA / ASSAINISSEMENT : 
Campagne de nettoyage des écoles, cimetières 

et des espaces publics
Imen.B

A l’occasion du mois de 
ramadhan et à l’initiative 
de l’association de « 

Green Bike » et des bénévoles, 

plusieurs campagnes de 

nettoyage sont régulièrement 
organisées sur tout le littoral de la 
ville d’Annaba. Les volontaires 
procèdent notamment au 
nettoyage des abords de la 
cote polluée par des déchets 
ménagers. Ces plages sont 

souvent dans un état lamentable. 
Outre les déchets ménagers 
et autres détritus hétéroclites, 
des centaines de bouteilles en 
plastique ou canettes en métaux 
trainent sur le sable. Cette 
initiative, vise à sensibiliser 

les citoyens à contribuer par 
des actes de bénévolat à la 
préservation des espaces verts 
et des endroits publics de sorte 
à préserver l’environnement. Il 
est impératif, que les habitants 
et même les visiteurs fassent 

preuve de civisme et apprennent 
les bonnes habitudes en jetant 
leurs déchets dans les poubelles 
mises à leur disposition. 

ANNABA / ENVIRONNEMENT : 
Les jeunes de l’association ‘’Green Bike’’ à pied 

d’œuvre pour nettoyer les plages
Imen.B

Un drame s’est produit, 
avant-hier au niveau 
de la cité Seybouse 

dans la commune d’Annaba, où 

un homme âgé de 62 ans a été 

violemment percuté sur la route. 
En effet, la victime qui traversait 
la route à grande circulation 
a été fauchée par un véhicule 
touristique. La victime qui 
présentait de multiples fractures 
est décédée sur le coup, et a été 

transférée vers la morgue du 
CHU ‘’Ibn Rochd’’ après avoir 
été examiné par le médecin de 
la protection civile. Une enquête 
a été diligentée par les éléments 
de la sécurité pour déterminer 
les circonstances exactes de 

cet incident. Les habitants et la 
famille du défunt ont été sous 
le choc. A noter qu’en sus de 
la présence des panneaux de 
signalisation routière les journées 
de sensibilisations aujourd’hui, 
plus que jamais, la famille, 

l’école, les associations et les 
médias sont vivement appelés 
à focaliser sur l’éducation en 
matière de sécurité routière. 

ANNABA / INSÉCURITÉ ROUTIÈRE : 
Un homme d’une soixantaine d’années, fauché 

par un véhicule à la cité Seybouse
Imen.B



Donald Trump intensifie la guerre commerciale en 
augmentant les droits de douane sur l’acier et l’aluminium

Malgré ses réticences, l’Allemagne se prépare à faire 
le deuil de la protection nucléaire américaine

Le président américain 
met en place, 
mercredi, 25 % de 

droits de douane sur l’acier 
et l’aluminium venant du 
monde entier, affaiblissant un 
secteur sidérurgique européen 
déjà très fragile. L’Union 
européenne prévoit une 
réplique au 1ᵉʳ avril, selon le 
monde fr.
La tempête commerciale est 
arrivée une fois de plus en 
lettres capitales. Dans un post 
sur son réseau Truth Social, 
Donald Trump s’est déchaîné, 
mardi 11 mars, contre le 
Canada. Il a annoncé des droits 
de douane « ADDITIONNELS 
» de 25 % sur « l’ACIER et 
l’ALUMINIUM » importés 
de ce grand pays voisin. Puis, 
après une nouvelle journée 

chaotique, le président 
américain y a renoncé.
Mais, derrière le bruit et la 
fureur, le président américain 
a fait, dans la nuit du mardi 
11 au mercredi 12 mars, un 

important pas supplémentaire 
dans sa guerre commerciale. 
Il a confirmé l’imposition 
de droits de douane – les « 
tariffs » en anglais – de 25 
% sur toutes les importations 

d’acier et d’aluminium dès 
ce mercredi. L’ensemble 
des pays, y compris ceux de 
l’Union européenne (UE), 
sont concernés.
Le président américain avait 

annoncé la mesure il y a 
un mois et – cette fois – il a 
mis sa menace à exécution. 
Dans le cadre de sa guerre 
commerciale, il s’agit de la 
deuxième mesure concrète, 
après avoir imposé 20 % 
de droits de douane sur 
l’ensemble des produits 
chinois. La prochaine étape 
doit arriver le 2 avril, date 
annoncée par le président 
américain pour imposer des 
tariffs « réciproques », censés 
répliquer, œil pour œil, ce que 
le reste du monde impose aux 
produits américains. Avec, 
peut-être, des droits de douane 
de 25 % sur tous les produits 
de l’UE, un chiffre évoqué par 
Donald Trump.

Dans un pays tiraillé 
entre son attachement 
au lien transatlantique 

et son hostilité aux armes 
nucléaires, Friedrich Merz, 
probable futur chancelier, a 
clairement appelé Emmanuel 
Macron à ouvrir le débat sur 
l’extension à l’Allemagne 
de la dissuasion nucléaire 
française, selon le monde fr.
L’Allemagne semble avoir 
encore du mal à y croire. 
Pourrait-elle vraiment devoir 
se passer du parapluie nucléaire 
américain, qui la protège de 
façon inconditionnelle depuis 
l’après-guerre ? En affirmant 
publiquement que son pays 

devrait s’y préparer, dans un 
contexte de grande incertitude 
sur l’avenir de la relation 
entre Berlin et Washington, 
Friedrich Merz, le probable 
futur chancelier, a ouvert un 
débat sensible et impopulaire 
outre-Rhin, que les politiques 
préfèrent traditionnellement 
éviter. Elus, chroniqueurs et 
experts confrontent, depuis, 
leurs questionnements et 
leurs doutes, trahissant un 
sentiment largement partagé : 
la réticence à faire le deuil de 
la protection américaine.
« Nous devons nous préparer 
au fait que Donald Trump 
ne laissera plus la promesse 

d’assistance du traité de 
l’OTAN [Organisation du 
traité de l’Atlantique Nord] 
s’appliquer sans restriction », 
a affirmé Friedrich Merz sur 
la chaîne ZDF à deux jours 
des élections législatives, le 
21 février. Cela implique, 
a-t-il poursuivi, de discuter 
avec les Britanniques et les 
Français pour savoir « si la 
participation nucléaire – du 
moins la sécurité nucléaire 
– de la Grande-Bretagne et 
de la France ne pourrait pas 
également être revendiquée 
pour [eux] ». La France a 
souvent posé cette question 
à l’Allemagne, rappelait-il. 

« Et elle est toujours restée 
sans réponse de la part des 

gouvernements allemands », 
a-t-il ajouté.

Le chef de l’Etat réunira 
à l’Elysée, jeudi 13 
mars, François Bayrou 

et sept autres membres du 
gouvernement pour évoquer 
les moyens alloués à la 
défense. Neuf mois après la 
dissolution ratée, il revient 
sur la scène nationale, selon 
le monde fr.
Ces temps-ci, toutes les 
occasions sont bonnes à 
prendre. Mardi 11 mars, 
Emmanuel Macron a choisi 
l’inauguration du futur siège 
de la direction générale de la 

sécurité intérieure, à Saint-
Ouen (Seine-Saint-Denis), 
pour distiller quelques 
commentaires politiques. 
« J’entendais, dans les 
débats ces derniers jours, 
des gens qui, en quelque 
sorte, remettaient en cause 
la menace géopolitique. Le 
président de la République 
inventerait la menace russe », 
a fait mine de s’étonner le chef 
de l’Etat devant son auditoire. 
« Ces gens-là n’ont pas suivi 
l’actualité, manifestement », 
a-t-il fustigé.

Dans le viseur d’Emmanuel 
Macron, sa rivale à la 
présidentielle de 2022, 
Marine Le Pen. La cheffe 
du groupe Rassemblement 
national (RN) à l’Assemblée 
nationale, pour qui « le 
fondamentalisme islamiste 
reste la première des menaces 
», et non la Russie de Vladimir 
Poutine, est empêtrée 
dans la justification de ses 
accointances idéologiques 
avec le trumpisme et sa 
proximité documentée de 
longue date avec le Kremlin.

Jeudi 13 Mars 2025
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La situation internationale a remis Emmanuel Macron 
au centre du jeu politique en France



Gilets jaunes: 

l’Assemblée lance un appel à ouvrir les cahiers du Grand débat

ukraine:

 Après trois ans de guerre, la proposition de 
cessez-le-feu accueillie avec circonspection

l’Otan peut-elle survivre à Donald Trump?

PARIS: Dévoiler un “trésor 
national”, c’est l’appel 
lancé par l’Assemblée 

nationale au gouvernement mardi, 
avec l’adoption à l’unanimité 
d’une résolution demandant une 
large diffusion et une restitution 
des cahiers de doléances issus du 
Grand débat national, réponse à 
la crise des “gilets jaunes”.
Près de six ans ont passé depuis 
la consultation citoyenne, lancée 
par Emmanuel Macron entre le 
15 janvier et le 15 mars 2019, en 
réponse aux manifestations des 
“gilets jaunes”.
L’exercice démocratique, inédit 
à l’époque moderne, avait abouti 
au recueil de “19.000 cahiers 

citoyens”, un “trésor national”, 
selon la députée écologiste de la 
Drôme Marie Pochon, à l’origine 
de cette résolution.
“Des milliers de cahiers 
noircis, des colères, des 

espoirs, des histoires de vie, 
des préoccupations et des 
propositions de nos concitoyens”, 
mais “des cahiers qui, malgré 
la promesse présidentielle, ne 
seront jamais rendus publics”, 

a-t-elle déploré à la tribune de 
l’hémicycle.
“On les retrouve alors dans les 
archives soigneusement gardés, 
parfois encore dans les tiroirs des 
mairies”.
En effet, la plupart de ces 
“doléances” reposent dans les 
archives départementales partout 
en France, et ne sont guère 
ouvertes que par des chercheurs. 
Le public, qui y a souvent accès 
sans le savoir, s’y fait rare.
Adoptée à l’unanimité des 
députés dans l’hémicycle - 
de La France insoumise au 
Rassemblement national en 
passant par les macronistes - cette 
résolution appelle notamment 

le gouvernement à “rendre 
publiques ces doléances sur une 
plateforme” en ligne ouverte à 
tous.
Pour se faire, l’Etat doit finaliser 
et financer “la numérisation de 
chaque cahier de doléances” mais 
aussi “leur anonymisation”.
Car lorsque les citoyens ont 
écrit leurs doléances (parfois en-
dehors du cadre du Grand débat 
national, certains gilets jaunes 
dès novembre 2018) ils ont 
souvent livré sur papier des récits 
très personnels, y laissant parfois 
des éléments susceptibles de les 
identifier.

La porte est entrouverte 
pour un cessez-le-feu en 
Ukraine. Kiev a accepté 

une proposition américaine 
lors de négociations, le 11 
mars 2025, à Jeddah en Arabie 
saoudite. Il s’agirait d’une 
trêve de trente jours. Ce serait 
une première depuis le début de 
l’invasion russe il y a plus de 
trois ans.
À Jeddah, les Américains ont 
annoncé la reprise immédiate 
de leur aide militaire à 
l’Ukraine et ont donc fait une 
proposition de trêve, accepté 
par les Ukrainiens, indique 
notre correspondante à Kiev, 
Cerise Sudry-Le Du. Mais, 
pour l’instant, personne ne 
s’emballe dans le pays car la 

Russie n’a pas encore fait part 
de ses intentions et a encore 
bombardé l’Ukraine cette nuit.
Ici à Kiev, c’est la méfiance 
qui domine. Ainsi, si tous les 
officiels soulignent une avancée 
très grande, ils insistent sur le 
fait que la balle est désormais 
dans le camp de la Russie, 
car pour le moment, il n’y a 
eu aucune réaction du côté 
russe, même si les dirigeants 
américains ont dit devoir 
rencontrer le gouvernement 
russe dans les prochains jours.
En Ukraine, la nuit a, quant à 
elle, été pénible pour beaucoup 
d’habitants : les sirènes d’alerte 
ont retenti dans plusieurs 
régions. À Odessa, dans le sud 
du pays, un missile a touché 

un cargo dans le port de la 
ville. « Malheureusement, 
quatre personnes sont mortes, 
des ressortissants de Syrie. Au 
moment de l’attaque, le navire 
était en train de charger du blé 
destiné à l’Algérie. C’était un 
navire totalement civil », a écrit 
sur un réseau social cité par 
l’AFP, Oleksiy Kouleba, vice-
Premier ministre ukrainien 
chargé de la reconstruction. 
« La Russie s’en prend aux 
infrastructures de l’Ukraine, 
dont des ports qui participent 
à la sécurité alimentaire 
mondiale », a-t-il ajouté.
Par ailleurs, le gouverneur de 
la région de Dnipropetrovsk a 
déclaré qu’une femme de 47 ans 
avait été tuée lors d’une attaque 

de missiles russes sur Kryvyi 
Rig (centre), la ville natale du 
président Volodymyr Zelensky. 
L’armée de l’air ukrainienne a 
déclaré qu’au total, la Russie 
avait lancé trois missiles 
contre l’Ukraine au cours de 

la nuit, ainsi que 133 drones 
de différents types, y compris 
des drones d’attaque de type 
Shahed conçus par l’Iran. Ses 
unités de défense aérienne ont 
abattu 98 des drones, a affirmé 
l’armée de l’air.

Les revirements de Donald 
Trump ont plongé l’Otan 
au bord de la crise 

existentielle. Entre doutes sur 
la poursuite de l’engagement 
américain et pressions pour une 
autonomie européenne, l’avenir 
de cette organisation clé de 
la sécurité transatlantique n’a 
jamais paru aussi incertain. 
Sur la page d’accueil de 
l’Organisation du traité de 
l’Atlantique nord (Otan), le 
jaune et le bleu du drapeau 
ukrainien se mêlent à la rose des 
vents, censée indiquer la route 
commune vers la paix, de celui de 
l’organisation. « L’Otan, rappelle 
l’article, condamne avec la plus 
grande fermeté la guerre que la 
Russie mène contre l’Ukraine. 
L’Alliance demeure résolument 
déterminée à soutenir l’Ukraine 

et à l’aider ainsi à exercer son 
droit fondamental à la légitime 
défense. »
Des affirmations qui paraissent 
décalées à l’aune de ces dernières 
semaines, après les revirements 
affichés par Donald Trump sur 
l’Ukraine et le rapprochement 
avec Moscou. Un tournant qui 
constitue une rupture idéologique 
avec l’Otan, au sein de laquelle 
Washington a toujours joué 
les premiers rôles. Depuis son 
institution en 1949 dans le 
contexte de la Guerre froide, 
l’alliance politico-militaire qui 
réunit 32 pays s’est fondée sur la 
nécessité de se prémunir contre 
l’expansionnisme de l’Union 
soviétique. Même si après la 
chute de l’URSS, l’organisation 
a élargi ses missions avec des 
opérations de maintien de la 

paix, depuis 2022, la Russie est 
à nouveau clairement désignée 
comme « menace » au sein 
du « concept stratégique » 
de l’organisation, qui définit 
sa doctrine. Pourtant, ces 
dernières semaines, le principal 
contributeur de l’Alliance, les 
Etats-Unis, a paru plus aligné sur 
la Russie que sur ses alliés.
Les fondements de l’Alliance 
ébranlés
De quoi interroger sur l’avenir de 
l’Alliance. D’autant que depuis 
son élection, et même pendant 
sa campagne, Donald Trump 
a multiplié les critiques visant 
l’organisation transatlantique 
et n’a cessé d’instiller le doute 
sur l’engagement de son pays 
au sein de l’organisation. Lors 
de son discours à la Conférence 
de Munich sur la sécurité, 

mi-février, le vice-président 
américain J.D. Vance a exhorté 
les Européens à prendre leur 
défense en main, tandis que dans 
le même temps, depuis Varsovie, 
le secrétaire à la défense Pete 
Hegseth en remettait une 
couche en appelant l’Europe à 

« investir car vous ne pouvez 
pas supposer que la présence 
américaine durera éternellement 
». Des déclarations qui ont eu 
l’effet d’un électrochoc alors 
qu’aujourd’hui, près de 100 
000 militaires américains sont 
présents en Europe. 
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PSG:
le chef d’œuvre du héros Gianluigi Donnarumma 

enflamme l’Italie !

Thierry Henry dévoile son grand favori pour le Ballon d’Or

LDC:
Mohamed Salah en larmes après l’élimination face au PSG

CAF :
 50.000 $ pour chaque club des tours préliminaires

STAGE DE MARS:
La liste ne sera pas dévoilée lundi par Petkovic !

AFC :
 Mahrez en patron avec un doublé tonitruant face 

à Al Rayyan

Favori de la Ligue 
des champions après 
une belle phase de 

championnat, Liverpool 
est tombé dès les 1/8es de 
finale face au Paris Saint-
Germain. Excellents à 
l’aller malgré la défaite 1 
à 0, les hommes de Luis 
Enrique ont tenu la dragée 
haute aux Anglais hier soir 
et se sont qualifiés après 
une victoire 1 à 0 (1-1, au 

score cumulé) et une séance 
de tirs au but dominée par 
Gianluigi Donnarumma.
Après ce résultat, les 
Parisiens étaient aux anges. 
En revanche, le club de la 
Mersey était abattu. Cela 
a été le cas de Mohamed 
Salah (32 ans). Brillant 
cette saison, le Pharaon 
n’a pas été à la hauteur 
des évènements à l’aller 
comme au retour. Touché 

après l’élimination des 
siens, le joueur égyptien, 
qui a peut-être joué son 
dernier match de C1 avec 
son club puisqu’il est en fin 
de contrat et qu’il n’a pas 
encore prolongé son bail, 
a été aperçu en pleurs par 
le Daily Mirror. Il n’était 
pas le seul puisque son 
coéquipier Darwin Nuñez 
était aussi très ému.

Auteur de 12 arrêts 
dont deux tirs au but 
repoussés devant Darwin 

Núñez et Curtis Jones, Gianluigi 
Donnarumma est sur toutes les 
bouches ce mercredi matin. 
Grand artisan de la qualification 
du PSG pour les quarts de finale 
de la Ligue des Champions, 
le portier italien a provoqué le 
bonheur dans son pays.
Erreur, boulette, fautif, 
insuffisant… Le public parisien 
se déchirait après le match aller au 
Parc des Princes mercredi dernier 
contre Liverpool (0-1). En effet, 
archi dominateurs, les Parisiens 
n’avaient pas réussi à faire plier 
la muraille Alisson et s’étaient 
finalement fait surprendre dans 
les derniers instants sur une 
action de contre parfaitement 
conclue par Harvey Elliott. Une 
frappe facilement arrêtable que 
certains observateurs avaient 
jugé comme étant une faute de 
main de Gianluigi Donnarumma. 
Une semaine plus tard, le PSG 
avait besoin d’un grand exploit à 
Anfield pour espérer éliminer les 
Reds lors du 8e de finale retour 
et ainsi filer en quarts de la Ligue 
des Champions. Et c’est chose 
faite puisque Paris a remporté 
une bataille haletante de plus de 
120 minutes à Anfield mardi soir 
(0-1). Forcément très attendu, 
Gianluigi Donnarumma a réalisé 
une énorme prestation avec 
un total de 12 arrêts dont deux 
tentatives repoussées durant 
la séance de tirs au but face à 
Darwin Núñez et Curtis Jones. 

Donnarumma a été le sauveur du 
PSG.
Héros de la soirée, Gianlugi 
Donnarumma n’a pas mâché 
ses mots au micro de Sky Italia 
après la rencontre gagnée par 
le PSG : «je suis content de la 
performance de l’équipe parce 
que nous avons su souffrir, 
venir ici dans ce stade n’est pas 
facile du tout, c’est toujours 
très dur et surtout renverser la 
défaite du match aller. Nous 
avons fait un grand match et 
je suis très content du passage 
au tour suivant. Mon retour 
aux vestiaires avant la séance ? 
J’avais envie de faire pipi… Je 
plaisante, j’avais préparé quelque 
chose avec mon entraîneur, 
c’était bien de prendre quelque 
chose en retour pour essayer 
d’arrêter quelques penaltys. Je 
vois beaucoup de critiques de la 
part des journalistes, si on peut 
les appeler ainsi, qui ignorent le 
rôle du gardien. Au match aller, 
nous avons concédé un tir et un 
but. On aurait dit que c’était de 
ma faute, mais je pense toujours 
à sourire, à donner le meilleur 
de moi-même et à travailler 
pour l’équipe». Et la presse 

italienne s’est enflammée devant 
la prestation du capitaine de la 
Nazionale.
Le total bonheur de la presse 
italienne
La Gazzetta dello Sport a sorti sa 
plus belle plume pour rappeler 
les critiques injustes de la presse 
française sur Gigio : «deux 
penalties arrêtés contre Liverpool 
et le PSG en quarts de finale : les 
critiques des derniers mois sont 
balayées. C’est ainsi que va le 
monde français pour Gianluigi 
Donnarumma, l’Italien du PSG, 
coupable de chaque but encaissé, 
mais qui fait taire ponctuellement 
tout le monde, avec le sourire. 
Comme hier, pendant le match 
et au moment crucial des tirs au 
but. Comme Wembley en 2021, 
même si c’était Anfield. Mais il a 
été décisif pour propulser le PSG 
en quarts de finale, renvoyant 
chez lui Liverpool, leader 
incontesté de la première partie 
de la Ligue des Champions et de 
la Premier League». Le média 
Sportmediaset a volé au secours 
de Donnarumma, rappelant 
l’exagération des critiques 
du match aller : «Gianluigi 
Donnarumma était donc sur 

le banc des accusés, même 
en comparaison de la grande 
performance d’Alisson au Parc 
des Princes. Six jours plus tard, 
le gardien italien a pourtant 
pris sa revanche, sur le terrain 
comme dans les journaux, Gigio 
a arrêté les penalties de Nunez et 
Jones, se révélant décisifs dans 
la qualification du PSG pour les 
quarts de finale».
Le quotidien de La Repubblica 
se rappelle aussi - non sans 
nostalgie - des exploits en terres 
anglaises de Donnarumma : 
«l’histoire se répète parfois. 
Sous forme de tragédie ou de 
moquerie, mais le résultat est le 
même. Gianluigi Donnarumma, 
héros de la finale de l’Euro 2021 
contre l’Angleterre à Wembley, 
a produit des exploits similaires 
lors du huitième de finale retour 
de la Ligue des champions 
hier soir, ses arrêts éliminant 
Liverpool aux tirs au but et 
entraînant le Paris Saint-Germain 
en quarts de finale. Un exploit 
qui, ajouté à un autre similaire 
réalisé il y a quatre ans avec 
l’équipe nationale, restera parmi 
les moments inoubliables de sa 
brillante carrière. Et une fois de 
plus, ce sont les Anglais qui en 
paient le prix». Le Corriere dello 
Sport ajoute : «Donnarumma, 
après l’exploit d’hier soir 
en Ligue des Champions, a 
probablement fait changer 
d’avis plus d’un en France. De 
la soirée de Wembley à celle 
d’Anfield, le fil conducteur 
(comme Liverpool) qui relie 

le Championnat d’Europe de 
l’Italie en 2021 à la qualification 
du PSG pour les quarts de finale 
chez les Reds est la grande 
qualité de Gigio comme stoppeur 
de penalty».
Le média Calciomercato n’a 
pas été moins dithyrambique 
concernant l’ancien portier 
de l’AC Milan : «toujours en 
Angleterre. De Wembley à 
Anfield, toujours décisif. Certes, 
la performance en finale de 
l’Euro en tant que protagoniste 
contre l’Angleterre avec des 
penalties arrêtés face à Sancho et 
Saka, est une page dans l’histoire 
du football italien, mais arrêter 
deux penalties à Anfield, sous 
le Kop, éliminant Liverpool, le 
favori numéro un pour remporter 
la finale, ne vaut pas beaucoup 
moins. Le numéro un italien 
prouve une fois de plus qu’il est 
l’un des meilleurs au monde». 
Pour conclure, Tuttosport en 
a profité pour mettre un tacle 
glissé à la presse française : 
«Super Gigio Donnarumma et 
la France s’inclinent devant le 
héros de Liverpool. Après avoir 
reçu des critiques injustes et peu 
généreuses, le gardien italien a 
mené le PSG aux quarts de finale 
de la Ligue des champions en 
arrêtant deux penaltys décisifs. 
La réponse sur le terrain d’un 
vrai champion». Avec 6 séances 
de tirs au but remportées sur 7 en 
carrière, Gianluigi Donnarumma 
est le grand héros parisien et 
l’Italie se frotte les mains.

Qui aurait pu même juste 
soupçonner, lorsqu’il 
était encore à Rennes, 

que Raphinha serait un jour un 
concurrent sérieux au Ballon 
d’Or ? Pas grand monde à 
vrai dire, mais cette saison, 
le Brésilien a pris goût pour 
l’irrationnel. Avec 27 buts et 19 
passes décisives en 41 matchs, 

il tord désormais le cou à l’idée 
selon laquelle il ne serait pas 
suffisamment décisif pour être 
un joueur de premier plan. 
Hier, il a d’ailleurs marqué un 
nouveau doublé face à Benfica 
(3-1) pour permettre au Barça 
de se qualifier en 1/4 de finale de 
C1. Sur le plateau de l’émission 
CBS Sports Golazo, Thierry 

Henry en a même fait son favori 
pour le Ballon d’Or. «Raphinha 
mène la course au Ballon d’Or, 
a affirmé la légende tricolore. 
Oui, il la mène, pour ce qu’il 
fait en Ligue des Champions 
avec ses 11 buts. Mo Salah est 
un super concurrent aussi, pareil 
pour Kane, Belli (Bellingham, 
ndlr)… Raphinha a marqué 

beaucoup de buts, mais avec 
un seul penalty. Attention, je 
ne dis pas que Kane met que 
des penaltys, et c’est la même 
chose pour Salah qui réalise une 
saison en Premier League qu’on 
ne reverra pas de sitôt. Mais 
Raphinha est un joueur complet, 
qui presse, défend, aide en 
défense. Il a toutes ces qualités.»

La Confédération africaine 
de football (CAF) a 
annoncé hier, mardi, 

que chaque club ayant pris 
part aux tours préliminaires 
des compétitions africaines 
interclubs de football 2024-2025 
(Ligue des champions et Coupe 
de la Confédération) aura droit 
à une indemnité de solidarité de 
50.000 dollars.
Là, il est très important de 
rappeler qu’aux quarts de finale 
des deux épreuves, prévus en 
avril prochain, l’Algérie est 
représentée par le MC Alger 
en Ligue des champions et par 
l’USM Alger et le CS Constantine 
en Coupe de la Confédération.
Cette mesure a été annoncée à 
l’issue d’un protocole d’accord 
« historique » pour les clubs 
africains, signé par le président 

de la CAF, Dr Patrice Motsepe, 
et le président de l’Association 
des clubs africains (ACA), 

Hersi Said, au Caire (Égypte). 
Et pour plus d’explications, la 
CAF indique que « ce protocole 

d’accord vient renforcer le 
partenariat entre la CAF et 
l’ACA et formalise plusieurs 
objectifs stratégiques ».
« L’ACA a salué les efforts 
du président de la CAF, Dr 
Motsepe, en faveur d’un soutien 
financier accru au football de 
clubs. Cette initiative comprend 
notamment l’allocation d’une 
indemnité de solidarité de 50.000 
dollars à chaque club ayant 
participé aux tours préliminaires 
des compétitions interclubs 
de la CAF, une première dans 
l’histoire de l’institution », a 
expliqué la même source.
De plus, la CAF a augmenté 
de plus de 40 % les dotations 
financières de la Ligue des 
champions et de la Coupe de 
la Confédération. Les deux 
institutions « s’engagent 

également à garantir aux joueurs 
un parcours éducatif adapté 
tout au long de leur carrière 
sportive, à promouvoir l’éthique 
et l’intégrité du jeu, et à lutter 
contre le racisme, le dopage, la 
violence, la manipulation des 
matchs et la corruption dans le 
football », souligne la CAF.
Enfin, la CAF et l’ACA « 
œuvreront ensemble pour que 
le football des clubs et des 
sélections nationales génère 
des bénéfices substantiels pour 
les joueurs, les clubs, les ligues 
et les associations membres. 
Elles entendent aussi renforcer 
leur collaboration en matière 
de gouvernance et de règlement 
des litiges sportifs à travers des 
structures de médiation adaptées 
», conclut l’instance continentale.

Comme révélé par la 
Fédération algérienne 
de football (FAF), 

Vladimir Petkovic animera, 
lundi prochain au stade Nelson 
Mandela, sa conférence de 
presse d’avant-stage. Pour 
autant, le sélectionneur des 
Verts n’attendra pas jusqu’à ce 
jour pour dévoiler la liste des 
Fennecs qui prendront part au 
rassemblement de mars.
En effet, renseignement pris, une 
source sûre nous a indiqué que 
le coach de l’EN ne changera 
pas ses habitudes concernant la 
communication de son “squad 

final” pour le rassemblement 
qui débutera lundi prochain au 
Centre technique national (CTN) 
de Sidi Moussa.
Petkovic n’est pas à Alger
Ainsi, la FAF devrait publier, sur 
son site et ses pages officiels, 
la liste finale dès demain jeudi 
ou, au plus tard, vendredi. De 
ce fait, la décision de décaler 
la conférence de presse à lundi 
n’empêche en rien de connaître, 
quelques jours plus tôt, les noms 
des Verts concernés par les 
deux sorties face au Botswana 
(déplacement) et le Mozambique 
(domicile). Ces deux duels 

compteront pour la 5e et la 6e 
journée des éliminatoires de la 
Coupe du Monde 2026.
Par ailleurs, on a appris 
que Petkovic était venu en 
Algérie pour préparer le stage. 
Actuellement, il n’est pas sur 
place. D’où l’impossibilité de 
tenir la conférence de presse 
jeudi. En outre, on rappellera que 
ce face à face avec les journalistes 
était – initialement – programmé 
pour dimanche prochain durant 
la soirée. Toutefois, pour des 
raisons organisationnelles, la 
FAF a décidé de le décaler pour 
le lendemain dans la journée.

Riyad Mahrez a encore 
frappé fort. Ce mardi, 
l’attaquant d’Al-Ahli a 

signé un doublé décisif face à Al-
Rayyan en 8e de finale de AFC 
Champions League, il offre une 
victoire précieuse à son équipe 
(2-0) et une qualification sans 
débat (5-1 cumulé), l’Algérien 
consolide sa place parmi les 
cadors de la compétition. À 34 
ans, il n’a rien perdu de sa classe.
Tout a commencé par une 
inspiration, du Riyad Mahrez,  
un contrôle parfait suivi d’une 
finition en douceur qui passe 
au dessus de Paulo Victor pour 
ouvrir le score. Puis, il a remis ça, 
avec une passe de Gabri Veiga et 
une frappe ajustée qui n’a laissé 
aucune chance au portier qatari. 
Al-Rayyan de Yacine Brahimi, 
sonné, n’a pas su répondre au 

récital de Mahrez (77’min et 
83’min), qui a porté Al-Ahli sur 
ses épaules.
Il marche sur l’Asie
Les chiffres parlent pour lui. 
Avec 8 buts en poche, il est 2e 
au classement des buteurs, à une 
longueur d’Anderson Lopes (9 
réalisations). Mais ce n’est pas 
tout : ses 7 passes décisives le 
placent en tête des passeurs de 
l’AFC Champions League. Un 
doublé offensif qui fait de lui le 
joueur le plus influent du tournoi.
Arrivé en Arabie saoudite en 
2023 après avoir tout gagné en 
Europe, Mahrez n’est pas là pour 
faire de la figuration. Face à Al-
Rayyan, il a rappelé son sens du 
jeu et sa capacité à faire basculer 
un match.
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En Bref...Des images satellites révèlent que la Chine 
construit le plus grand drone sous-marin 

d’attaque du monde 

À la découverte du vélo électrique DUOTTS N26
  un vélo tout terrain innovant

L’incident historique qu’est en 
train de subir le PlayStation 
Network (PSN) suscite une 
cascade de moqueries sur les 
réseaux sociaux. Les joueurs, 
frustrés, sont sans pitié.
C’est dur, c’est très dur pour 
Sony depuis quelques heures, 
mais la panne prolongée du 
PlayStation Network (PSN) 
fait des dégâts. Et pour le géant 
japonais, elle est source de 
défections au profit de l’illustre 
concurrent Xbox (Microsoft), 
mais aussi de moqueries 
multiples sur les réseaux 
sociaux. En une vingtaine 
d’heures, la marque PlayStation 
est devenue la risée des joueurs.

Les joueurs PlayStation 
frustrés par la panne du PSN
En français ou en anglais, 
la panne ou potentielle 
cyberattaque subie par Sony 
affecte des millions de joueurs 
partout dans le monde depuis 
ce week-end. Le silence 
assourdissant de la firme 
nippone au sujet de l’incident ne 
fait que renforcer la frustration 
des gamers, qui paient pour 
un service tout simplement 
inaccessible.
Qu’il s’agisse de se connecter 
à son compte, d’accéder aux 
jeux en ligne, aux contenus 
numériques ou au PlayStation 
Store, la panne est générale chez 
Sony. Des millions de joueurs 
ne peuvent plus jouer à Call of 
Duty, Fortnite ou disputer de 
matchs sur des jeux EA.
Alors forcément, certains s’en 
donnent à cœur joie sur les 
réseaux sociaux. X/Twitter 
est, il faut le dire, le lieu idéal 
pour crier sa frustration ou 
affronter avec humour et ironie 
la situation.
Sur les réseaux sociaux, les 
victimes de la panne PlayStation 
ont de l’imagination et de 
l’humour
Sur le réseau social d’Elon 
Musk, certains ressortent 
quelques-uns des mèmes, GIFs 
et autres photos qui ont fait 
le succès de la plateforme. Le 
mème Side-eyeing Chloe qui 
circule depuis 2013 en ligne est 
toujours présent ! Sur le réseau 
social, « Bama_Boy » écrit 
par exemple que sa femme « 
se demande pourquoi je veux 
voir la télévision avec elle 
aujourd’hui ».

Des images satellites révèlent 
que la Chine construit le 

plus grand drone sous-marin 
d’attaque du monde !

En Chine, le développement 
à grande vitesse de la 
capacité de la marine de 

guerre s’accélère. Aujourd’hui, 
le pays disposerait déjà de 340 
navires, contre 290 pour les États-
Unis. Le pays consacrerait près 
d’un tiers de son budget militaire 
à la construction navale pour 
atteindre à l’horizon 2030, au 

moins 400 navires. Futura relate 
régulièrement la découverte 
de nouveaux bâtiments sur les 
chantiers navals via des images 
satellites. Parmi elles, il y a 
parfois d’étranges navires, tels 
que de supposés porte-drones ou 
encore, dernièrement des bateaux 
de débarquement qui semblent 
spécialement taillés pour une 
invasion terrestre de Taïwan. 
Ces conceptions innovantes se 
trouvent toutes sur le chantier 
de Guangzhou dans le sud de la 

Chine.
Selon le média NavalNews, 
la dernière découverte en date 
repérée par satellite concerne 
un sous-marin. Mais, avec son 
design particulier, celui-ci ne 
ressemble à rien de connu. 
Évalué avec une longueur 
d›environ 45 mètres et un 
diamètre de 5 mètres, l›engin 
est plus petit qu›un sous-marin 
d›attaque nucléaire (SNA), 
mais reste massif. Une de ses 
caractéristiques repose sur un 
gouvernail en forme de X. C›est 
ce que l›on trouve généralement 
sur les drones sous-marins. 
Autre élément qui le distingue 
: l›absence de kiosque pour 
faire sortir en mer des membres 
d›équipage, alors que la coque 
du navire reste sous l›eau.
Un drone sous-marin géant
Avec cette architecture 
particulière, il y a des chances 
qu›il s›agisse donc d›un 
gigantesque drone sous-marin. 
Ce serait alors le plus imposant 

sous-marin sans équipage au 
monde - l›Orca américain fait 
figure de nain en comparaison. 
Mais, sans équipage, quel est 
l›objectif d›un drone sous-marin 
aussi grand ? L›engin semble être 
équipé de tubes lance-torpilles, 
ce qui pourrait indiquer qu›il 
s›agit d›un sous-marin d›attaque 
et expliquer ses dimensions 
colossales pour un drone. Ses 
caractéristiques le destinent peut-
être à des missions en eaux peu 
profondes, selon les hypothèses 
de NavalNews.
En attendant d›autres analyses 
d›experts, chaque découverte 
d›un navire conceptuel chinois 
soulève des questions. Il faut 
dire que la Chine se comporte 
de façon totalement différente 
des autres nations et cultive le 
secret. Les grandes puissances 
maritimes, dont la France, sont 
toujours fières de présenter leurs 
projets, alors même qu›ils ne 
sont qu’à l’état de concept.

Idéal pour parcourir de 
longues distances et arpenter 

les chemins escarpés, le 
vélo électrique fait de plus 
en plus d’adeptes. Avec son 

design à mi-chemin entre vélo 
et moto, le DUOTTS N26 

révolutionne la conception 
du vélo électrique. À la fois 

élégant et innovant, ce modèle 
vous promet un tout nouveau 

niveau de conduite.
Avec son design unique et 
ses hautes performances, le 
vélo électrique DUOTTS 
N26 s’inspire de la moto pour 
vous garantir une conduite 
exceptionnelle. Si ce modèle 
vous intéresse, sachez qu’en 
ce début d’année, Futura 
vous permet d’obtenir ce vélo 
en utilisant le code promo 
FUTURAN26 : grâce à lui, 150€ 
de réduction à la clé ! Pour en 
profiter, rien de plus simple : 
vous pourrez l’utiliser lors du 
paiement sur la page d’achat du 
produit !

Quelles sont les 
caractéristiques du vélo 

électrique DUOTTS N26?
Un design extérieur encore plus 
cool : son design innovant et ses 

phares élégants le distinguent 
des autres vélos électriques 
classiques. Outre son cadre en 
alliage d›aluminium, voici les 
éléments du DUOTTS N26 qui 
font la différence :
Deux moteurs : le DUOTTS 
N26 est équipé de deux 
moteurs de 750 W à l’avant et 
à l’arrière offrant une puissance 
de 1 500 W en mode double 
entraînement. Un bouton permet 
de basculer aisément entre les 
modes « simple » et « double 
entraînement » pour s’adapter 
facilement à tout type de terrain.
Des pneus robustes : le vélo est 

doté de pneus larges de 26 x 
4,0 pouces. Grâce à leur largeur 
généreuse, ils améliorent la 
flottabilité et la stabilité tout 
en garantissant une conduite 
sûre, même en mode double 
entraînement.
Une suspension intégrale : la 
fourche avant et l’amortisseur 
arrière forment un système de 
suspension complet. Il permet 
des déplacements en douceur sur 
terrains accidentés et améliore le 
contrôle du vélo. Il garantit une 
conduite confortable en milieu 
urbain, tout comme sur les 
bosses et sentiers rocailleux. 
Un panneau de commande 

multifonction : le N26 possède 
une poignée d’accélérateur 
électrique à demi-rotation, 
un port de chargement pour 
téléphone portable, ainsi qu’un 
bouton à bascule permettant de 
changer le mode de conduite. 
Grâce à son écran d’affichage 
HD, vous pouvez surveiller 
facilement l’état du vélo. 
Des freins à disque hydrauliques 
sûrs : équipés d’un grand rotor de 
203 millimètres de diamètre, ils 
offrent une puissance de freinage 
fiable et garantissent une sécurité 
optimale.
Les avantages du vélo électrique 
DUOTTS N26 
À la recherche d’un vélo 
électrique tout terrain ? Le 
DUOTTS N26 est le compromis 
idéal entre style et puissance.

Un nouveau look
Avec son accélérateur, le vélo 
électrique DUOTTS N26 
combine design traditionnel 
avec une esthétique dynamique 
directement inspirée de la moto. 
Plus qu’un moyen de transport, 
ce modèle permet d’afficher 
son style et son individualité au 
premier regard.



Le groupe de la Zaouïa Taibiya 
de Laghouat a remporté le prix 
du «meilleur spectacle artistique 
intégré» du 14e Festival national 
des Aïssaoua, clôturé mardi soir à 
la maison de la culture Moubarek 
El-Mili de Mila.

Le groupe lauréat s’est distingué 
par des textes mettant en valeur la 
spécificité du patrimoine Aïssaoua 
dans la région de Laghouat, ainsi 
que par l’harmonie de la prestation 
collective des artistes et le choix 
des costumes traditionnels 
authentiques, explique le 
président du jury du concours de 
ce Festival, Abdelkader Belarbi.

Les autres troupes participantes 
ont présenté des spectacles de 
haut niveau, mais l’absence de 
nouveaux textes dans l’édition 
de cette année a conduit à ne pas 

décerner le prix du «meilleur 
nouveau poème «, a indiqué M. 
Belarbi qui a recommandé de 
«motiver et d’encourager les 
jeunes à rejoindre les groupes et 
les associations Aïssaoua pour 
assurer la pérennité de cet art et 
sa transmission aux générations 
futures».

La soirée de clôture de la 14ème 
édition de ce Festival a été animée 
par l’Association « Mouridi 
El Tariqa El Aïssaoua « de 
Constantine, dont la performance 
a créé une atmosphère tout en 
spiritualité, conduisant le public à 
interagir avec les titres interprétés 
comme « Salla Allah Aâlih daïma 
«, « Bismillah Miftahi « et « 
Djinakoum Ziyar».

Approché par l’APS, un spectateur, 
Djamel Benkheireddine, a estimé 

que les poèmes interprétés par 
Ahmed Benkhellaf ont fait de 
la soirée de clôture « une œuvre 
d’art respirant l’authenticité du 
patrimoine algérien «.

La 14ème édition du Festival 
culturel national des Aïssaoua, 
ouverte le 8 mars, a vu la 
participation de 14 troupes et 
associations venues de 12 wilayas 
du pays qui se sont produits à 
Mila, mais aussi dans plusieurs 
communes de la wilaya.

De même que des expositions 
liées au patrimoine Aïssaoua et 
des conférences autour du thème 
de cette édition « Les Aïssaoua 
entre nécessité de transcription 
et impératif de localisation « ont 
été organisées en marge de la 
manifestation.

Sara Boueche

L’inauguration officielle 
du premier incubateur 
universitaire dédié aux 

projets artistiques en Algérie 
marque l’institutionnalisation 
d’une convergence stratégique 
entre patrimoine culturel et 
entrepreneuriat innovant. 
Cet événement, présidé 
conjointement par les ministres 
Zouhir Ballalou (Culture et 
Arts) et Noureddine Ouadah 
(Économie de la connaissance), 
s’inscrit dans une reconfiguration 
substantielle du paysage 
économico-culturel algérien.

 Genèse institutionnelle et 
positionnement stratégique

L’incubateur «Arti», implanté au 
sein de l’École supérieure des 
Beaux-Arts d’Alger (ESBA), 
constitue une innovation 
structurelle significative dans le 
paysage universitaire algérien. 
Sa conception, fruit d’une 
collaboration pluridisciplinaire 
entre spécialistes issus de diverses 
régions du pays, témoigne d’une 
volonté de décentralisation 
des compétences et d’une 
mutualisation des expertises 
académiques et artistiques.

Opérationnel depuis trois mois, cet 
instrument d’accompagnement 
entrepreneurial représente 
une matérialisation concrète 
de la politique d’intégration 
des industries créatives dans 
la stratégie de diversification 

économique nationale. 
L’obtention récente du label 
«startup» par la Direction 
générale de la recherche 
scientifique et du développement 
technologique (DGRSDT) 
consolide sa légitimité 
institutionnelle et son ancrage 
dans l’écosystème d’innovation 
algérien.

Articulation entre politiques 
culturelles et développement 

économique

L’analyse des allocutions 
ministérielles révèle une 
convergence programmatique 
significative entre les 
portefeuilles de la Culture et de 
l’Économie de la connaissance. 
Le ministre Ballalou 
conceptualise «Arti» comme 
un catalyseur de transformation 
qualitative, intégrant les 
dimensions créatives dans un 
paradigme de développement 
économique structuré. Cette 
approche s’inscrit dans une 
continuité politique caractérisée 
par une volonté de structuration 
et de renforcement des industries 
créatives.

La perspective économique, 
articulée par le ministre 
Ouadah, positionne l’industrie 
créative comme composante 
fondamentale d’une économie 
cognitive. Cette articulation 
révèle une stratégie de 
valorisation du capital culturel 
comme actif économique, 

particulièrement dans un 
contexte de numérisation 
accélérée facilitant la diffusion 
internationale des productions 
culturelles algériennes.

Fonctionnalités 
opérationnelles et perspectives 

programmatiques

La dimension opérationnelle de 
l’incubateur se caractérise par 
un accompagnement sélectif 
et longitudinal des porteurs de 
projets. Cette méthodologie vise 
à transformer le potentiel créatif 
en propositions entrepreneuriales 
viables, illustrant une volonté de 
professionnalisation du secteur 
artistique.

Le calendrier programmatique 
annoncé par Mourad Bouzar, 
maître de conférences à 
l’ESBA, comprend trois 
événements formatifs durant 
le mois de Ramadan, abordant 
respectivement les dimensions 
écosystémiques des incubateurs, 
les problématiques de propriété 
intellectuelle, et la méthodologie 
de concrétisation des projets. 
Cette séquence pédagogique 
démontre une approche 
systématique d’acculturation 
entrepreneuriale du milieu 
artistique.

Patrimoine culturel et 
valorisation identitaire

La dimension patrimoniale 
constitue un levier stratégique 
explicite de cette initiative. 

La référence à l’expérience 
«MoubadArt» par le 
ministre Ouadah révèle une 
conceptualisation du patrimoine 
comme ressource économique 
duale : source d’innovation 
entrepreneuriale et vecteur de 
rayonnement international de 
l’identité algérienne.

Cette articulation entre 
préservation patrimoniale 
et valorisation économique 
représente une évolution 
significative dans l’appréhension 
des politiques culturelles, 
traditionnellement orientées vers 
la conservation plutôt que vers 
l’exploitation économique du 
capital culturel.

L’incubateur «Arti» représente 
ainsi un dispositif expérimental 
d’hybridation entre formation 
artistique et entrepreneuriat, 

visant une reconceptualisation 
des carrières artistiques. Son 
implantation dans une institution 
académique emblématique 
témoigne d’une volonté de 
transformation structurelle 
du secteur culturel algérien, 
intégrant les dimensions 
économiques sans compromettre 
les spécificités identitaires 
nationales.

Cette initiative s’inscrit dans une 
reconfiguration plus large des 
rapports entre création artistique, 
innovation technologique et 
développement économique, 
caractéristique des économies en 
transition cherchant à valoriser 
leurs spécificités culturelles 
comme avantage comparatif 
dans l’économie mondiale du 
savoir.

 «Arti» 
L’éclosion d’un écosystème entrepreneurial au service 

du patrimoine algérien

 14e Festival national des Aïssaoua à Mila
 La Zaouïa Taibiya de Laghouat remporte le 1er prix
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Il était l’une des figures de 
proue de ce mouvement 
musical depuis le début de sa 

carrière, en 2002
Les fans de K-Pop sont en 
deuil : le chanteur sud-coréen 
Wheesung s’est éteint à son 
domicile de Séoul lundi 10 mars 
2025, a annoncé son agence 
Tajoy Entertainment. Considéré 
comme une véritable star au 
Pays du Matin calme, l’artiste 
avait 43 ans.
Si les causes de sa mort ne sont 
pas encore connues, rien ne 
permet de soupçonner un acte 
criminel, selon une première 
déclaration des autorités locales 
relayée par la BBC. On sait juste 

que la dépouille du chanteur 
aurait été découverte après un 
laps de temps « significatif ».
Un succès fulgurant
Le jour de son décès, Wheesung 
avait rendez-vous avec son 
manager. Ne le voyant pas 
arriver, ce dernier a prévenu la 
mère du défunt qui s’est rendue 
à son domicile et l’a trouvé 
inconscient, selon le Hollywood 
Reporter. Il a alors « été déclaré 
mort peu après », précise son 
agence.
Wheesung – Choi Whee-
sung de son vrai nom – était 
devenu célèbre grâce au succès 
de son premier album Like a 
movie (2002). Il avait, durant 

sa carrière, également écrit de 

nombreux titres pour des artistes 

de K-Pop émergents.

Il avait toutefois connu un 

passage à vide après avoir été 

retrouvé inconscient à deux 

reprises, en 2020, après s’être 

injecté un puissant anesthésique, 

signale BFMTV. Puis il avait été 

condamné à deux ans de prison 

(avec sursis), en 2021, pour avoir 

ingéré un autre anesthésique 

obtenu sans prescription.

Sara Boueche

La récente médiatisation 
numérique du Musée 
National des Beaux-

Arts d’Alger constitue un 
phénomène révélateur des 
dynamiques contemporaines 
de valorisation patrimoniale 
au sein de l’espace maghrébin. 
Cette production audiovisuelle, 
largement diffusée sur les 
plateformes socio-numériques, 
offre un matériau analytique 
significatif pour appréhender 
les fonctions institutionnelles, 
culturelles et symboliques de 
cette infrastructure muséale 
majeure du continent africain.
Architecture et implantation 

spatiale : une inscription 
territoriale significative

L’analyse visuelle de 
l’établissement révèle une 
conceptualisation architecturale 
délibérément insérée dans 
un environnement paysager 
remarquable. Sa localisation 
stratégique dans le quartier du 
Ruisseau, en dialogue direct 
avec le Jardin d’Essai – lui-
même patrimoine botanique 
d’exception – témoigne d’une 
volonté d’inscrire l’institution 
culturelle dans un continuum 
esthétique englobant patrimoine 
naturel et artistique.
La façade néoclassique 
immaculée, encadrée d’une 
végétation luxuriante incluant 
des spécimens botaniques 
exotiques, constitue une 
métaphore architecturale de 
la fonction institutionnelle du 
lieu : un écrin de blancheur 
protecteur abritant une diversité 
chromatique et stylistique 
intérieure. Cette dialectique 

entre contenant et contenu 
participe à la construction d’une 
expérience muséale totale.
Organisation muséographique 
et stratification chronologique
La structuration verticale de 
l’espace muséal en quatre 
niveaux distincts révèle une 
conceptualisation chronologique 
et civilisationnelle de l’histoire 
de l’art. Ce parcours ascensionnel 
à travers sept siècles de 
production artistique représente 
une matérialisation spatiale 
de l’évolution diachronique 
des mouvements esthétiques 
depuis la Renaissance jusqu’aux 
expressions contemporaines 
algériennes.
Cette organisation spatiale 
verticale n’est pas sans rappeler 
les théories muséographiques 
modernes privilégiant une 
immersion progressive du 
visiteur dans une temporalité 
structurée. La luminosité 
naturelle abondante mentionnée 
dans la documentation 
audiovisuelle suggère une 
conception architecturale 
privilégiant l’interaction entre 
lumière et œuvres, élément 
fondamental de l’expérience 
esthétique.

Collections et patrimoine 
: une dialectique entre 

universalité et spécificité 
nationale

L’inventaire quantitatif 
impressionnant – 8 000 pièces 
incluant divers médiums 
artistiques – positionne 
l’institution comme un 
conservatoire patrimonial 
majeur. La cohabitation au sein 
d’un même espace d’œuvres 
occidentales canoniques (Degas, 
Matisse, Delacroix, Picasso) 

et de productions artistiques 
locales révèle une conception 
muséographique refusant 
l’opposition binaire entre arts 
«majeurs» et «mineurs» selon 
une perspective eurocentrée.
L’attention particulière accordée 
aux œuvres d’Omar Racim, 
maître de la miniature, illustre 
une valorisation délibérée 
des traditions picturales 
spécifiquement algériennes. 
Cette mise en exergue d’un art 
considéré comme «mineur» 
dans la taxonomie occidentale 
traditionnelle constitue un 
positionnement idéologique 
significatif de réappropriation 
patrimoniale et de légitimation 
des expressions artistiques 
locales.
La présence substantielle des 
œuvres de Nasreddine Dinet, 
artiste occidental profondément 
imprégné par les réalités 
socioculturelles algériennes, 
représente quant à elle une 
illustration du métissage culturel 
caractéristique de l’histoire 
artistique méditerranéenne. Ses 
représentations des populations 

et paysages des Ouled Naïl 
constituent un témoignage visuel 
précieux sur les interactions 
culturelles franco-algériennes.

Temporalités multiples et 
conservation patrimoniale

L’amplitude chronologique 
exceptionnelle des collections, 
s’étendant jusqu’au IVe 
siècle pour certains artefacts 
archéologiques, confère à 
l’institution une dimension 
quasi-encyclopédique. Cette 
stratification temporelle, 
associée à une politique de 
conservation respectueuse des 
caractéristiques architecturales 
originelles, témoigne d’une 
approche patrimoniale 
consciente de la valeur du 
contenant autant que du contenu.
La présence significative 
d’artistes contemporains 
comme Mohammed Khadda 
et Martinez illustre par ailleurs 
le refus d’une conception 
purement conservatoire au 
profit d’une institution vivante, 
intégrant les évolutions récentes 
de l’expression artistique 
algérienne. Cette inclusion 

de la contemporanéité dans 
le dispositif muséal démontre 
une volonté de positionner 
l’institution comme un espace 
de dialogue entre tradition et 
modernité.
L’analyse de cette médiatisation 
numérique du Musée National 
des Beaux-Arts d’Alger révèle 
les multiples fonctions d’une 
institution culturelle en contexte 
postcolonial : conservatoire 
patrimonial pluriel, espace de 
légitimation des expressions 
artistiques nationales, et lieu 
de dialogue interculturel. Sa 
reconnaissance internationale 
croissante, évoquée dans la 
documentation audiovisuelle, 
témoigne de son intégration 
progressive dans les circuits 
de valorisation patrimoniale 
transnationaux, participant 
ainsi à la reconfiguration 
des hiérarchies culturelles 
mondiales.
Cette institution incarnerait ainsi 
un modèle muséographique 
syncrétique, fusionnant les 
standards internationaux de 
conservation avec une mission 
spécifique de valorisation du 
patrimoine national algérien, 
dans une dialectique permanente 
entre particularisme et 
universalisme.

 K-Pop  
Le chanteur Wheesung est mort à 43 ans

Musée National des Beaux-Arts d’Alger
Analyse muséographique d’un carrefour civilisationnel
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La rougeole est de 
retour en France 
depuis le début des 

années 2000 sous forme 
de pics épidémiques. 
L’OMS a lancé en 
2024 une alerte sur 
l’augmentation des cas de 
rougeole dans le monde. 
Une hausse qui touche 
également la France (des 
Français sont contaminés 
lors de séjours au Maroc, 
pays qui fait face à une 
rescrudescence des cas 
de rougeole depuis 2023 
(120 décès enregistrés)). 
Le taux de reproduction 
du virus c’est-à-dire sa 
capacité à se transmettre 
est très élevé : «Le malade 
contagieux 5 jours avant 
et jusqu’à 5 jours après 
le début de l’éruption 
peut contaminer 15 
à 20 personnes (taux 
de reproduction R0 
élevé)» informe la 
Société française de 
médecin d’urgence 
(SFMU). L’infection 
virale plutôt observée 
chez les enfants peut 
aussi toucher les adultes, 
surtout les jeunes adultes.

Définition : qu’est-ce 
que la rougeole ?

Très contagieuse, 
la rougeole est une 
infection causée par un 
virus (Morbillivirus) à 
déclaration obligatoire en 
France. La contamination 
se fait dans l’air, 
notamment via des 
gouttelettes de salive 
provenant des voies 
aériennes et contenant le 
virus (toux, éternuements, 
mouchages). La 
contamination peut 
également s’effectuer 
par contact avec des 
objets contaminés par 
des sécrétions du nez ou 
de la gorge par exemple. 
Normalement, on ne peut 
pas avoir la rougeole 
deux fois car l’infection 
immunise la personne 
pour le restant de sa vie.
Photo d’une rougeole 

chez l’adulte
Photo d’une rougeole chez 
l’adulte © SecondSide 
- stock.adobe.com
Jusqu’à quel âge peut-
on avoir la rougeole ?
«La rougeole peut se 
déclarer chez l’enfant, 
mais aussi chez l’adulte. 
Elle est d’autant plus grave 
qu’elle se déclare tôt dans 
la vie. La seule manière 
de s’en protéger et de 
protéger les jeunes enfants 
reste la vaccination», 
répond Yannick Schmitt.

Quels sont les 
symptômes de la 

rougeole chez l’adulte ?
La rougeole peut 
ressemble à un rhume 
au début. Comme chez 
les enfants, l’adulte 
contaminé présente :
• d’abord une 
forte fièvre (39-40°c),
• une triade avec 
toux, rhinopharyngite 
et conjonctivite (yeux 
rouges, larmoyants),
• puis des boutons 
typiques : d’abord derrière 
les oreilles puis au visage 
et sur le reste du corps (du 
haut vers le bas) : «Ce sont 
des petites plaque rouges 
plus ou moins en relief» 
précise Yannick Schmitt, 
qui ajoute : «Après 
quatre jours, l’éruption 
peut évoluer vers une 
desquamation (soit une 
perte de petits bouts de 

peau morte). La fatigue 
et la toux restent encore 
présente plusieurs jours.»
Il peut y avoir des 
formes de rougeole 
asymptomatiques.
Vous devez prévenir 
votre employeur si 
vous avez la rougeole.
Combien de temps dure 

la rougeole ?
La phase d’incubation de 
la rougeole est de 10 à 12 
jours entre le moment du 
contact avec le virus et le 
début des symptômes.  La 
guérison a lieu après une 
dizaine de jours environ.

Quels sont les 
traitements de la 

rougeole ?
Le traitement de la 
rougeole vise à atténuer les 
symptômes : réhydratation 
orale, médicaments contre 
la fièvre et antidouleurs, 
soins oculaires pour 
apaiser une conjonctivité 
et antihistaminiques en 
cas de démangeaisons 
importantes. Des 
antibiotiques peuvent 
être indiqués dans 
certains cas mais ils ne 
sont pas prescrits de 
manière systématique 
puisque l’infection est 
virale et non bactérienne.
Quels sont les risques de 
la rougeole chez l’adulte 

?
La rougeole n’est pas 
une maladie bénigne 

et peut entraîner 
certaines complications, 
notamment infectieuses 
au niveau ORL (otites) 
ou pulmonaires 
(pneumonie avec 
difficultés respiratoires). 
«Dans un cas sur mille, 
des complications 
neurologiques surviennent 
sous la forme d’une 
encéphalite, autrement 
dit, d’une inflammation 
du système nerveux. 
Ces complications 
restent mortelles, 
notamment dans les 
pays défavorisés», glisse 
Yannick Schmitt. «La 
première cause de décès 
est la pneumonie chez 
l’enfant et l’encéphalite 
aiguë chez l’adulte» 
confirme le ministère de 
la Santé. Les patients 
immuno-déprimés 
sont plus à risque de 
complications. Il s’agit 
par exemple des patients 
infectés par le virus de 
l’immunodéficience 
humaine (VIH), les 
patients ayant bénéficié 
d’une greffe de moelle 
et les patients traités 
par chimiothérapie ou 
immunosuppresseurs 
(notamment corticoïdes).

Vaccination
Comme il n’existe pas de 
traitement spécifique pour 
guérir la rougeole, mieux 
vaut se faire vacciner pour 

prévenir son apparition. 
«Tous les enfants et 
adultes jeunes doivent 
être vaccinés contre 
la rougeole. C’est une 
vaccination très efficace 
qui protège de la maladie 
dans près de 100% des cas 
après 2 doses de vaccin» 
rappellent les autorités 
sanitaires. Demandez à 
votre médecin traitant qu’il 
vérifie si votre vaccination 
rougeole-oreillons-
rubéole (ROR) est à 
jour. Sinon un rattrapage 
est recommandé. «Par 
exemple, si vous êtes né 
après 1980, une deuxième 
dose de vaccin est souvent 
nécessaire ! Rappelons que 
89% des cas surviennent 
chez des sujets non ou 
mal vaccinés. Souvent 
oubliée, cette vaccination 
se planifie chez la femme 
jeune puisqu’elle ne peut 
être effectuée durant la 
grossesse.» Le vaccin 
administrée en France 
contre la rougeole 
est le Priorix®. Il est 
pris en charge à 100% 
jusqu’à 17 ans et 65% 
ensuite pour les adultes 
(les complémentaires 
santé peuvent prendre 
en charge le reste).
Prévention de la 
rougeole chez l’adulte
Pour éviter d’attraper 
la rougeole, il est 
recommandé de suivre 
certaines règles d’hygiènes 
basiques comme :
• Se laver 
régulièrement les mains,
• Ne pas partager 
les objets de la vie 
quotidienne, notamment si 
vous êtes en contact avec 
une personne atteinte.
• Une éviction 
scolaire est indispensable 
pour les enfants.
• Aérer votre 
maison au minimum 
une fois par jour
• Maintenir la 
température à 19 °C. 

Rougeole chez l’adulte : 

Symptômes, vacciné, quels dangers ?
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Ingrédients :
300 g de carottes épluchées et 
coupées
Le jus de deux belles oranges
Le jus d’un citron
5 c à s de sucre de canne que 
vous pouvez ajuster selon le 
goût;, plus ou moins
Un yaourt à la pèche ( vous 
pouvez prendre un autre )

Instructions :
Première étape

Dans une casserole, mettez les 
carottes épluchées et coupées 
avec deux verres d’eau
Une fois les carottes cuites, 

retirez et laissez refroidir
Réservez l’eau de cuisson
Une fois refroidi, mettez dans le 
blinder et mixez les carottes avec 
leur eau de cuisson
Ajoutez le sucre
Ajoutez le jus d’orange et de 
citron
Continuez à mixer
Ajoutez le yaourt saveur pèche et 
mixez encore
Voilà c’est prêt. Mettez dans 
une bouteille et réservez au frais 
jusqu’au moment de servir

Ingrédients :
20 g d’amande complète (avec 
la peau)
 10 g de chocolat noir à 65% 
de cacao minimum
 20 g de flocons d’avoine
 2 cuillères à soupe de cacao 
amer en poudre
 60 g de pruneaux dénoyautés
 2 à 3 cuillères à soupe d’eau
Instructions :

Première étape
Placer dans le bol d’un mixer les 
amandes + les flocons d’avoine 
+ le chocolat noir préalablement 
concassé + le cacao . Mixez 
jusqu’à obtenir une poudre 
grossière avec juste quelques 
petits morceaux de fruits secs et 
quelques pépites de chocolat.
Ajoutez les pruneaux. Mixez à 
nouveau jusqu’à obtenir une pâte 
collante.
Ajoutez 1 cuillère à soupe d’eau. 

Mixez. Ajoutez encore 1 cuillère 

à soupe d’eau. Mixez brièvement. 

Tâtez la texture : elle doit être 

ferme et malléable pour n’avoir 

aucune difficulté à modeler des 

balles. Si nécessaire ajoutez une 

3e cuillère à soupe d’eau et mixez 

une dernière fois.

Prélevez la pâte obtenue et 

stockez-la dans une boite 

hermétique. Placez au 

réfrigérateur toute une nuit.

Le lendemain, formez des 

boules de la taille d’une belle 

noix. Stocker dans une boite 

hermétique, une dizaine de jour 

au réfrigérateur.

Ingrédients :
Riz cuit à l’eau préalablement
Thon et
maïs
carottes coupées en brunoise et 
bouillies à l’eau
pommes de terre coupées en 
julienne
haricots verts coupés en 
brunoises et bouillies à l’eau
navets coupés en brunoises et 
bouillies à l’eau
concombre coupés en brunoises
tomates coupées en petits 
morceaux
mayonnaise et fromage
œufs de cailles pour le décor
sel et poivre noir

 Instructions :
Première étape

faites frire les pommes de terre 
en julienne, assaisonnez avec le 
sel et le poivre noir.
colorez les œufs de cailles avce 
le jus de betterave pour quelques 
minutes.
préparez les fleurs de concombres 
comme expliqué sur la vidéo plus 
haut

dans un bol en forme de dôme, 
couvrez avec un film alimentaire 
ou huilez votre assiette pour 
démouler facilement votre 
macédoine
mettre au fond le riz et bien 
aplatir avce une cuillère
couvrez avce une couche de 
mayonnaise ensuite une couche 
de thon et huilez le dessus
ajoutez une couche de 
mayonnaise puis une couche de 

carottes
répétez l’opération avec les 
navets, les haricot verts et le maïs 
et enfin le riz
couvrez avce du film alimentaire 
et laissez reposez au frais
démoulez et décorer avec les 
chips fait maison, les œufs 
de cailles durs et les fleurs de 
concombres

Ingrédients :
500 g de coulis de tomates
des  aubergines moyennes, 
coupées en deux
1 cuillère à soupe. huile d’olive 
extra vierge
1 oignon moyen, haché
1 cuillère à café origan séché
Sel
Poivre noir
2 gousses d’ail émincées
des tomates cerises découpées en 
deux
1 gros œuf, légèrement battu
mozzarella râpée
parmesan râpé
Basilic fraîchement tranché, pour 
la garniture

Instructions :
Première étape

Préchauffer le four à 180°C. 
Étalez 1 tasse de coulis  de tomate 
au fond d’un plat allant au four
À l’aide d’une cuillère, évider 
les aubergines en laissant une 
bordure d’environ 1/2 pouce 
d’épaisseur autour de la peau 
pour créer une sorte de bateau; 
transférer dans un plat allant au 
four.
Hacher grossièrement la chair 

d’aubergine évidée. Dans une 
grande poêle à feu moyen, 
chauffer l’huile. Ajouter l’oignon 
et cuire jusqu’à ce qu’il soit 
tendre, 5 minutes.
Incorporer l’aubergine hachée et 
assaisonner d’origan, de sel et de 
poivre.
Cuire, en remuant souvent, 
jusqu’à ce qu’ils soient dorés et 
tendres, de 3 à 4 minutes.
Ajouter l’ail et cuire jusqu’à ce 
qu’il soit parfumé, 1 minute.
ajoutez le coulis de tomates, 
mélanger et laisser encore 2 mn 
Transférer le mélange dans un 

bol et ajouter les tomates cerises, 
l’œuf, 1 tasse de mozzarella et un 
peu d’origan
Mélanger jusqu’à ce que tout soit 
combiné, puis répartir dans des 
bateaux d’aubergines. Garnir du 
reste de 1 tasse de mozzarella, de 
parmesan.
Cuire au four jusqu’à ce que les 
aubergines soient tendres et que 
le fromage soit doré, environ 50 
minutes. Garnir de basilic avant 
de servir.

Jus d’orange 
et de carottes

Aubergines farcies végétariennes

Macédoine de légumes Energy balls 
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Surprise du côté de M6. La 
finale de «Pékin Express 
2025» ne sera finalement 

pas diffusée le 3 avril prochain 
comme les téléspectateurs le 
pensaient. Ce jour-là sera don-
né le coup d’envoi de la saison 
4 d’un autre célèbre jeu de la 
chaîne.

Le 11 mars 2025, M6 a fait une 
grande annonce. La nouvelle 
saison des Traîtres sera prochai-
nement diffusée sur la chaîne. 
C’est en effet le 3 avril prochain 
que les téléspectateurs décou-
vriront le premier épisode. Un 

bonheur... sauf pour les fans de 
Pékin Express qui attendaient 
la finale du jeu d’aventure ce 
jour-là. 

Depuis 2022, la sixième chaîne 
diffuse Les Traîtres. Une émis-
sion durant laquelle des candi-
dats sont désignés traitres. Et 
tout au long de l’aventure, ils 
doivent jouer un double jeu afin 
de ne pas se faire démasquer 
par les loyaux. Un concept qui 
ne s’essouffle pas puisqu’une 
nouvelle saison sera diffusée à 
partir du 3 avril prochain. Une 
programmation qui a de quoi 

étonner puisque ce jour-là, 
le public pensait découvrir la 
finale de Pékin Express 2025. 
Sans doute sera-elle diffusée la 
semaine suivante, ou un autre 
jour afin de ne pas bousculer 
la diffusion du programme pré-
senté par Eric Antoine.  

Une saison des Traîtres plus 
folles que jamais

Quoi qu’il en soit, la produc-
tion a mis les petits plats dans 
les grands pour divertir le 
public qui suivra Les Traîtres 
2025. Selon le communiqué 

de presse, on assistera à des 
«twists inédits dès les premiers 
instants, une entrée fracas-
sante» et de «nouveaux méca-
nismes pour mettre les nerfs des 
joueurs à vifs». Cette année, 
c’est au sein du somptueux Do-
maine de Bournel, dans l’Est 
de la France, qu’a été tournée 
l’édition 4. Et plus que jamais, 
les épreuves seront axées sur 
«le mensonge et le poker face». 
Plus que jamais, les participants 
qui ont été désignés traitres se-
ront en danger. 

Ils sont 20 à avoir accepté de se 
prêter à cette expérience. Après 
la Star Academy, puis Danse 
avec les stars, la chanteuse et 
prof› de chant Adeline Toniutti 
se lance dans cette nouvelle 
aventure. Tout comme l›ancien 
danseur professionnel de Danse 
avec les stars Anthony Colette, 
l›ex-footballeur professionnel 
Adil Rami (que l›on peut aussi 
suivre actuellement dans DALS 
2025), la tenniswoman Alizé 
Cornet, la chanteuse Bianca 
Costa, le pasteur évangéliste 
Cospiel, Dominique Tapie et sa 
fille Sophie, le comédien Fran-
cis Huster, les enfants de Frank 
Leboeuf Hugo et Jade, l›ancien 
aventurier de Koh-Lanta 
Laurent Maistret, la chanteuse 
Liane Foly, les créateurs de 
contenu Logifive, Rose THR et 
Nicolas Lacroix (Nicoenvrai), 
l›avocate et ancienne députée 
Raquel Garrido, le rappeur Seth 
Gueko, le mannequin et acteur 
Terence Telle et le journaliste 
sportif Yoann Riou, Une saison 
à ne pas louper !

Après la condamnation de Sté-
phane Plaza pour violences 
conjugales, M6 fait tout pour 
calmer le jeu avec les franchi-
sés de son réseau immobilier, 
excédés par les pertes finan-
cières. Une décision radicale a 
été prise pour éviter le naufrage 
général.

Depuis que Stéphane Plaza, 
l’animateur préféré des Fran-
çais, a été reconnu coupable 
de violences sur conjoint, la 
situation est devenue intenable 
pour M6. La chaîne, qui avait 
bâti une partie de son succès 
autour du sympathique agent 
immobilier au sourire enjôleur, 
doit désormais gérer les dégâts 
d’image colossaux causés par 
ce scandale. Non contente 
d’en faire une vedette de ses 
programmes phares tels que 
Recherche appartement ou mai-
son ou Maison à vendre, M6 est 
également actionnaire majori-
taire de Stéphane Plaza Immo-
bilier (SPI), à hauteur de 51 %. 
Cette double implication place 
la chaîne dans une position dé-
licate, coincée entre ses obliga-

tions financières et la nécessité 
morale de réagir face aux faits 
reprochés à son animateur-star.

Mais si la tempête médiatique 
secoue les studios de M6, elle 
fait surtout des ravages dans 
les agences du réseau immobi-
lier Plaza. Nombreux sont les 
franchisés à exprimer leur ras-
le-bol : les ventes s›effondrent 
depuis la révélation de l›affaire, 
les factures s›accumulent, et 
plusieurs agences sont même 
devenues les cibles de mani-

festations féministes réclamant 
des sanctions plus fortes. Un 
agent immobilier excédé confie 
ainsi au Figaro : «L’appel de 
Stéphane Plaza, c’est gentil, 
mais ce sont des mois d’attente 
et d’inquiétudes durant lesquels 
les difficultés s’enchaînent». 
Entre colère et désarroi, les 
franchisés dénoncent une situa-
tion intenable et réclament des 
mesures d›urgence pour limiter 
les pertes financières causées 
par l›association désormais 
embarrassante avec le célèbre 

animateur.

M6 prend les choses en main 
: «Plus de vagues» !

Face à cette crise qui prend des 
allures de naufrage, M6 entend 
calmer les esprits à tout prix. Se-
lon les informations du Figaro, 
la chaîne a décidé de consentir 
à plusieurs gestes significatifs 
pour rassurer les franchisés. 
D›abord, elle a annoncé trois 
baisses consécutives de la rede-
vance que paient mensuelle-
ment les agences franchisées : 
deux remises de 600 euros sur 
la fin 2024 et le début 2025, puis 
une autre de 300 euros pour les 
mois d’avril et mai prochains. 
Mais ce n’est pas tout : la direc-
tion du réseau envisage aussi 
sérieusement de changer le nom 
de l›agence pour définitivement 
couper court à toute référence à 
Stéphane Plaza. «La direction 
et M6 songeraient à retirer le 
prénom Stéphane et à mettre 
deux «l» ou deux «z» à Plaza. Il 
ne faudrait pas qu’ils prennent 
les acheteurs pour des idiots», 
ironise toutefois un franchisé.

Autre disposition majeure : les 

franchisés souhaitant quitter 

le réseau pourront désormais 

résilier leur contrat sans de-

voir rembourser la totalité des 

années restantes dues, comme 

c’était auparavant le cas. «J’au-

rais dû rembourser 14 000 eu-

ros au lieu de 125 000 euros», 

témoigne, soulagé, un agent 

immobilier nordiste. Ces déci-

sions montrent bien une volonté 

claire de M6 d›éviter une vague 

d›abandons massifs, quitte à 

sacrifier l›image pourtant si 

précieuse de son animateur ve-

dette. Reste à voir si cela suffira 

à calmer définitivement les es-

prits ou si la colère continuera à 

gronder derrière les vitrines des 

agences Plaza.

Pékin Express 2025 éclipsée par un autre divertissement
 M6 prend une grande décision concernant la finale du jeu 

d’aventure

Stéphane Plaza
 M6 ne «veut plus de vagues» et prend une grande 

décision face à la colère des franchisés de son agence 
immobilière



Le Forum des pays 
exportateurs de gaz 
(GECF) indique dans 

son rapport publié, hier, que 
la demande mondiale globale 
d’énergie devrait augmenter 
de 18 % d’ici 2050 et ce 
malgré l’expansion rapide 
des énergies renouvelables 
qui vont démunir soit 
peu l’utilisation du gaz 
naturel. Dans cette optique 
d’ailleurs, la direction de 
la Sonatrach, qui demeure 
le fournisseur historique 
de l’Europe en Energie ne 
manque pas d’ambition, 
selon ses responsables pour 

développer encore d’autres 
énergies tels que l’hydrogène 
vert et l’hydrogène bleu à 
l’horizon 2030» comme 
l’a indiqué le  responsable 
de ce secteur énergétique,  
Kaleche de la direction 
centrale dans une émission à 
l’occasion de la célébration 
de la journée du 24 février 
de la nationalisation des 
Hydrocarbures par Feu 
Houari Boumediene en 
présence de ses cadres 
madame Daouia et monsieur 
H.Hemiti, directeur de 
business et marketing. Dans 
ce sillage, il faut souligner 
que l’Algérie est bien placée 

dans ce secteur énergétiques 
pour mieux faire encore. 
Dans ce même sillage 

d’ailleurs le président de 
la république Abdelmadjid 
Tebboune n’a pas manqué 

d’ailleurs de saluer le 
niveau des compétences 
et de maitrise des cadres 
dirigeants et travailleurs 
de ce secteur. Ainsi il faut 
souligner que l’Algérie 
a franchi des étapes 
importantes et ambitionne 
de mieux faire encore dans 
ses objectifs eu égard de ses 
perspectives et ses atouts.                          
La direction de la Sonatrach 
ne manque pas d’ambtion 
de renforcer son secteur 
energitique pour se hisser 
aux premiers rang mondial 
tout comme d’ailleurs le 
reseau de transport

Dans le cadre du mois sacré 
de Ramadan, une initiative 
remarquable se déploie 

à Annaba, où l’association Juna 
Junior et le Centre Hospitalier 
Universitaire Ibn Rochd unissent 
leurs forces pour promouvoir la santé 
publique. L’événement «Tassihou», 
centré sur la sensibilisation et le 
dépistage précoce, répond aux 
défis sanitaires spécifiques liés à la 
période de jeûne tout en offrant un 
accompagnement personnalisé à la 
population.
Une approche multidisciplinaire 
face aux défis du jeûne
Le Ramadan, bien que 
profondément ancré dans la 
spiritualité et le partage, représente 
une période exigeante pour 
l’organisme, particulièrement pour 
les personnes âgées et les patients 
souffrant de maladies chroniques. 
Face à ce constat, l’association Juna 
Junior a élaboré un programme 
scientifique rigoureux qui s’adresse 
à l’ensemble des citoyens, avec 
une attention particulière portée 
à la prévention des complications 
médicales. Des étudiants en 
sciences médicales et des médecins 
généralistes ont été mobilisés 
pour animer des campagnes de 
sensibilisation couvrant plusieurs 
thématiques essentielles : l’équilibre 
nutritionnel durant le Ramadan, la 
gestion des pathologies chroniques 
comme l’hypertension, le diabète 
et les maladies cardiovasculaires, 
ainsi que les précautions 
nécessaires pour éviter les 
complications urinaires durant cette 
période. L’initiative ne se limite 
pas à l’information : des dépistages 

gratuits de l’hypertension artérielle 
sont proposés au grand public, 
concrétisant ainsi l’engagement 
préventif de cette action. ## Une 
expertise médicale de haut niveau 
La qualité de l’événement repose 
sur l’implication de spécialistes 
reconnus du CHU Ibn Rochd, 
qui ont animé quatre sessions de 
formation approfondies :
• Le service 
d’Épidémiologie et médecine 
préventive, sous la direction du 
Professeur Bouzbid, a apporté une 
vision globale des enjeux de santé 
publique liés au Ramadan.
• Le service de Cardiologie, 
dirigé par le Professeur Manamani, 
a traité des aspects cardiovasculaires 
du jeûne.
• Le service 
d’Endocrinologie, sous l’égide du 
Professeur Boudaoud, a abordé la 
gestion des troubles métaboliques.
• Le service d’Urologie 
et transplantation rénale, avec le 

Professeur Chettibi, a complété 
l’approche multidisciplinaire.
Des interventions spécifiques ont 
enrichi le programme, notamment 
celle du Professeur A. Otmane sur la 
prévention des maladies chroniques 
durant le jeûne, du Dr. Yaiche 
concernant l’hypertension artérielle 
pendant le Ramadan, du Dr. Nouri 
R. sur l’éducation thérapeutique 
des patients diabétiques, et du 
Dr. Redjdal qui s’est concentré 
sur les personnes âgées. Le 
service de Physiologie Clinique 
et Explorations Fonctionnelles, 
particulièrement le Professeur Y. 
Boucherit, a également apporté un 
soutien considérable sur le terrain, 
déployant des médecins experts 
auprès du grand public. 
Une mission éducative ancrée dans 
la communauté
 Selon Boumaaza Khadija 
Rayane, étudiante en médecine 
et coordinatrice générale de 
l’association Juna Junior, «Le mois 

de Ramadan est marqué par des 
modifications significatives des 
habitudes alimentaires. Il est donc 
crucial de rappeler aux personnes 
en bonne santé, comme à celles 
souffrant de maladies chroniques, 
l’importance de surveiller leur 
alimentation et de maintenir une 
hydratation suffisante.» Elle 
souligne également l’importance 
de l’accessibilité des soins : «Nous 
voulons sensibiliser la population 
sur l’importance d’une hygiène de 
vie adaptée durant le Ramadan et 
rappeler qu’il ne faut pas hésiter 
à consulter un médecin en cas de 
besoin.» L’initiative ne s’est pas 
limitée aux structures hospitalières 
: des séances de sensibilisation ont 
également été organisées dans les 
mosquées, élargissant ainsi la portée 
du message de santé publique. 
Les journées de sensibilisation, 
qui se sont déroulées les 11 et 12 
mars au cours de la révolution, ont 
particulièrement attiré les personnes 

âgées, démontrant la pertinence de 
cibler ce public vulnérable.
Un modèle de collaboration pour 
l’avenir
 Cette initiative illustre 
parfaitement comment la synergie 
entre une association étudiante 
et un établissement hospitalier 
universitaire peut contribuer 
efficacement à l’amélioration de 
la santé publique. En combinant 
l’enthousiasme et l’engagement 
des jeunes professionnels de santé 
avec l’expertise des médecins 
spécialistes, «Tassihou» établit 
un modèle de collaboration qui 
pourrait inspirer d’autres actions 
similaires à travers le pays. Dans 
un contexte où les habitudes 
alimentaires sont profondément 
modifiées, cette approche 
préventive et éducative répond à un 
besoin réel de la population, tout 
en valorisant l’importance d’une 
pratique religieuse respectueuse de 
la santé.

SeybouSe
Quotidien indépendant d’informations générales times

N°4041 - Jeudi 13 Mars 2025 - Prix: 20 DA - www.seybousetimes.dz

Ramadan et Santé

Juna Junior et le CHU Ibn Rochd s’allient pour 
une sensibilisation innovante à Annaba

Sonatrach ambitionne d’augmenter sa production énergétique
Un géant qui ne manque pas d’atouts

Sara Boueche - Photo Merati Nassir

Tayeb Zgaoula


